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Pour pouvoir répondre aux différents besoins de 
49 000 ingénieurs, il faut offrir de nombreuses options. 

Et des options, nous en avons! 

Plus de 49 000 de vos pairs ont l'esprit tranquille, car ils ont protégé leur avenir financier en souscrivant une couverture au titre d'un 
ou de plusieurs régimes d'assurance parrainés par le Conseil canadien des ingénieurs (CCI) et recommandés par SERVIQ. 

Grâce à la vaste gamme d'options de couverture recommandées par SERVIQ, vous pouvez vous constituer, rapidement et facilement, 
un portefeuille d'assurance personnalisé. 

L'assurance vie temporaire vous procure, à vous et à votre conjoint, 
des prestations jusqu'à concurrence de 1,5 million de dollars, et 
comporte des caractéristiques exceptionnelles comme une prestation 
anticipée, une réduction des taux pour les montants de couverture 
élevés et une option Prolongation de l'assurance qui vous permettrait 
de bénéficier d'une couverture exempte de primes pour le reste de 
vos jours! 

L'assurance invalidité peut vous aider à remplacer le revenu perdu, 
jusqu'à concurrence de 10 000 $ par mois, si vous ne pouvez pas 
travailler en raison d'une invalidité. Cette assurance protège votre 
atout le plus précieux : votre capacité de gagner un revenu. 

L'assurance frais généraux peut aider votre entreprise à maintenir 
le cap grâce à des prestations mensuelles pouvant atteindre 8 000 $, 
pour couvrir les dépenses d'entreprise, si vous ne pouvez pas travailler 
en raison d'une maladie ou d'un accident invalidants. 

L'assurance Protection accidents graves prévoit un paiement forfaitaire 
jusqu'à concurrence de 500 000 $ pour vous aider à vous adapter. 
Vous pouvez aussi souscrire la même protection pour votre conjoint. 

L'assurance vie et accidents des enfants vous permet de protéger 
également les membres les plus vulnérables de votre famille. Elle prévoit 
une prestation Handicap majeur pouvant atteindre 250 000 $ ainsi 
qu'une prestation d'assurance vie temporaire pouvant atteindre 25 000 $. 

Parrainé par : 

Visitez notre site Web : 

www.manuvie.com/cci/PLAN 
Vous y trouverez des outils pour évaluer vos besoins d'assurance, obtenir un tarif gratuitement et 

présenter une demande de couverture en ligne, rapidement et en toute sécurité. 

Composez sans frais le 
1 877 598-2273 

du lundi au vendredi, de 8 h à 20 h (HE) 
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Chez Roche, nous possédons l'expertise pour la réalisation de vos 

projets de toute envergure. De plus, la gestion serrée qui fait notre 

renommée privilégie les relations étroites avec nos mandataires, ce qui 

favorise le succès de tous vos projets. 

www.roche.ca 

NGENIEURS-CONSEILS 

On gère de près 

http://www.roche.ca


Fonds FÉRIQUE 

0,65 % 
Nos frais de gestion 

La concurrence 

Ne laissez pas les requins vous prendre pour u n poisson. 

Note : Un placement dans un organisme collectif peut donner lieu à des frais de gestion et d'autres frais. Les ratios de frais de gestion varient d'une année 
à l'autre. Veuillez lire le prospectus avant de faire un placement. Les organismes de placement collectif ne sont pas garantis, leur valeur fluctue souvent 
et leur rendement passé n'est pas indicatif de leur rendement futur. Les Fonds FÉRIQUE sont distribués par Placements Banque Nationale inc. 
• FÉRIQUE : moyenne pondérée selon l'actif des fonds, basée sur leur ratio de frais respectif au 31 /12/05 : CONCURRENCE : moyenne des ratios de tous les fonds communs de placement selon l'étude PALTrak (Mormngstar Research Inc.) au 31 /12/05 

Au moment d'investir dans un fonds, ne laissez pas les requins de la finance 
prendre une trop grosse portion de vos économies en frais de gestion. 
Même si nos fonds sont confiés à des gestionnaires aussi ferrés que Addenda Capital, Barclays, 
Foyston, Cordon & Payne, Gestion globale d'actifs CIBC, McLean Budden, Natcan, Nomura et UBS, 
nous n'avons pas les dents longues pour autant puisque nous sommes un organisme sans but 
lucratif. Nous travaillons dans le seul intérêt des ingénieurs et de leurs familles à qui nous offrons 
des produits de placement de qualité et un service-conseil personnalisé sans aucuns frais 
additionnels. Alors, avant de plonger, contactez-nous en composant le 1 800 291-0337. www.ferique.com 
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Dossier 
La profession et son avenir 
Par Jean-Marc Papineau 

Une dizaine de personnalités du monde 
du génie se prononcent sur l'avenir de 
la profession d'ingénieur. Leurs propos, 
parfois étonnants, reflètent diverses 
préoccupations qui portent à réfléchir. 
S'y ajoutent les commentaires de 
certains membres. 

L'avenir de la profession est-il 
hypothéqué? 
Trois experts livrent leurs opinions 
et exposent des solutions. 
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Abonnez-vous 
avant le 15 décembre 

et obtenez 
une carte de Noël 
gratuite par 
internet pour 
accompagner 
votre cadeau ! 
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Plus 
1 9 5 titres 

disponibles! 

Prenez un deuxième 
abonnement, ou 
une deuxième 
année du même 
magazine, . 
et déduisez 3 $ 

du coût total de 
vos abonnements. 
Prenez 4 
abonnements 
ou plus, , 
et déduisez o > 

Abonnements à tarifs spéc iaux à vos 
journaux et m a g a z i n e s préférés 

N o u v e a u x titres disponibles cette année! 

fc Pour les lecteurs de journaux 
La Presse 52 sem/7 jrs. 
Le Devoir 52 sem/6 jrs, 
Le Droit 56 sem/6 jrs. 
Le Journal de Montréal «camelot régulier» 52 sem/7 jrs, 
Le Journal de Québec 52 sem/7 jrs. 
Le Soleil 52 sem/7 jrs. 
National Post 13 sem/6 jrs, 
The Gazette (Montréal & banlieues» 26 sem/7 jrs, 
The Globe and Mail 15 sem/6 jrs, 
The Ottawa Sun 30 sem/7 jrs. 

| Pour les mordus d'actualités 
Courrier International 26 nos 
L'actualité (avec renouvellement automatique) 22 nos 
Le Monde Diplomatique 12 nos (1 an) 
Le Trente 10 nos (1 an) 
L'Express 13 nos 
Protégez-Vous 'avec version Internet) 15 nos 
Relations 8 nos (1 an) 
Time 20 nos 

' Pour les gents d'affaires 
Affaires Plus < A+ > 12 nos (1 ans) 
Entreprendre 10 nos (1 an» 
Infopresse 12 nos (1 an) 
La Voix du Succès 5 nos (I an) 
L'actualité Alimentaire 6 nos (1 an) 
Les Affaires ( A+ ) 136 nos 12 ans) 
Business Week 27 nos 

. Fortune 25 nos 
t PC Magazine 22 nos (1 an) 

PC World 12 nos <1 an) 
Wired 12 nos (1 an) 
•Autres litres disponibles dans la section Cadeaux à mini prix' » 

1 Passionnés d'autos et de motos 
FI Racing 12 nos (1 an) 
Moto Journal 10 nos <1 an) 
Pole Position 8 nos 11 an) 
Automobile 12 nos (1 an) 
Car and Driver 12 nos (1 an) 
Cycle Canada 10 nos (1 an) 

»Cycle World 12 nos dan) 

Four Wheeler 12 nos (1 an) 
Motor Trend 12 nos (1 an) 
Roads Track 12 nos (Ian) 
(Autres titres disponibles dans la section Cadeaux à mini prix! i 

^ Pour toute la famille 
Cool ! 12 nos d an» 
DLire 12 nos (I an) 
Enfants Québec 12 nos 
Filles : a i n d 'a i l 12 nos d an) 
Full Fille 12 nos 12 ans) 
1 Love English 10 nos <1 an) 
Images Doc 12 nos d an) 
J'Aime Lire 10 nos (1 an) 
Julie 12 nos (1 an) 
Les Belles Histoires 12 nos (1 an) 
Les Débrouillards 12 nos (1 an) 
Les Explorateurs 10 nos <1 an) 
Lotie 12 nos d an) 
Manon 12 nos (1 an) 
Parents (France) 12 nos d an) 
Petites Mains 6 nos-(1 an» 
Pomme d'Api 10 nos d an) 
Popi 12 nos (1 an) 
Wakou 12 nos (1 an) 
Wapiti 12 nos (1 an) 
y<™pï 12 nos (1 an) •Autres unes disponibles dans la section Cadeaux â mini prix! 

I Férus de science & nature 
Biosphère 5 nos (1 an) 
Ciel & Espace 12 nos dan) 
Découvrir 6 nos (t an) 
Géo 12 nos (1 an) 
La Recherche 11 nos dan) 
National Geographic 'France) 12 nos (1 an) 
Pays de Provence 6 nos d ani 
Quatre Temps 4 nos (1 an) 
Québec Magazine 6 nos (1 an) 
Quebec Oiseaux 4 nos dan) 
Québec Science 10 nos (1 an) 
Science & Vie 12 nos (1 an) 
Terre Sauvage i l nos (1 an) 

i Pour les sportifs 
Géo Plein Air 7 nos d a n ) 
Sentier Chasse-Pêche 11 nos <1 an) 
VeloMag 6 nos dan ) 
Fitness 12 nos d an) 
Golf Magazine 12 nos <1 an) 
Powder 7 nos (1 an) 

) Sail 12 nos (1 an) 
Sports Illustrated 28 nos 
(Autres titres disponibles dans la section Cadeaux à mini prix! > 

I Pour les femmes 
Adorable 10 nos (1 an> 
Châtelaine 14 nos 
Elle Québec 12 nos (1 an) 
Femme d'Aujourd'hui 8 nos (1 an) 

f Essence 12 nos (1 an) 
In Style 12 nos (1 an» 
tAutres titres disponibles dans la section Cadeaux à mini prix! » 

I Pour les amateurs d'arts et autres 
7 Jours 52 nos dan» 
Ça m'Intéresse 12 nos (1 an» 
Connaissance des Arts 9 nos 
Délire 12 nos (2 ans) 
Dernière Heure 52 nos (1 an) 
Entre Les Lignes 4 nos (1 an) 
Le Bel Âge il nos (1 an) 
Le Bulletin des Agriculteurs 12 nos dan) 
Le Lundi 26 nos 
Nuit Blanche 4 nos (1 an) 
Paris Match 26 nos 
Photo Sélection 6 nos (1 an) 
Première iFrance) 12 nos (1 an) 
Psychologies il nos d an) 
Québec Audio Vidéo 6 nos d an) 
Reflet de Société 6 nos (1 an) 
Safarir 6 nos 
Spirale 6 nos dan) 
Star inc, 12 nos (1 an) 
TVHebdo 52 nos d an) 
Vie des Arts 4 nos (1 an) 
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E D I T O R I A L Zaki Ghavitian, ing., président JL 
Le futur peut arriver ! Ready for the future! 

Le numéro de l'LAN que vous avez entre les mains donne la parole 
à plusieurs de nos consœurs et confrères qui ont accepté de nous 
dire comment ils entrevoyaient l'avenir de notre profession. II 

n'est pas étonnant de noter que certaines préoccupations qui se déga-
gent des témoignages (infrastructures, développement professionnel et 
formation, développement technologique, secteur énergétique, éthique 
professionnelle, image et notoriété, intégration des immigrants qualifiés) 
rejoignent celles déjà identifiées par le Bureau de l'Ordre dans le cadre 
de sa planification stratégique centrée sur la protection du public (cf. Mot 
d'Ordre, PLAN, novembre 2006). 

L'Ordre compte plus de 52 000 membres; en 1996, nous étions près 
de 42 000, et en 1990, 32 000. La courbe croissante montre que la pro-
fession d'ingénieur n'est pas près de s'éteindre. Là n'est donc pas la 
question. Si ce n'est celle du nombre, quelle est-elle ? 

Le titre du dossier spécial de ce mois-ci est La profession et sort avenir. 
L'avenir de la profession est nécessairement tributaire de la relève. 
Donc aussi de la qualité de la relève. L'Ordre souligne cette année le 
10e anniversaire de sa Section étudiante, structure qui accueille les 
étudiants en génie qui ont accumulé 30 crédits ou plus. Bien sûr, il y 
a les services auxquels l'appartenance ouvre droit, mais il y a plus : ces 
jeunes ont accès à l'information, ils font connaissance avec la profes-
sion pendant leurs études en génie. Est-ce suffisant pour qu'ils puis-
sent, à terme, devenir de bons ingénieurs ? Certes oui, avec leur diplôme 
en poche et le permis de pratique de l'Ordre. Cependant, il manquera 
encore un élément essentiel pour se dire bon professionnel : le profes-
sionnalisme. Ne jouons pas sur les mots, mais ils ont ici un sens bien 
précis. Le professionnalisme ne s'apprend pas dans un cours magistral. 
Et compte tenu du contexte dans lequel évoluent les ingénieurs d'au-
jourd'hui et de demain, cette qualité prend son importance. 

Mais qu'est-ce donc qu'un professionnel et que le professionnalisme ? 
Un professionnel, c'est quelqu'un qui, s'étant spécialisé de façon à acqué-
rir les connaissances théoriques et pratiques nécessaires pour œuvrer 
dans un domaine spécifique de la division sociale et technique du tra-
vail, intériorise les valeurs privilégiées par le groupe professionnel auquel 
il appartient et adopte les attitudes et comportements lui permettant 
d'exercer sa profession avec une grande compétence. Et le professionna-
lisme, c'est un ensemble de valeurs et de règles, formelles (lois, règlements) 
et informelles (règles de l'art) que se donne un groupe de pairs (les ingé-
nieurs) en vue d'assurer la qualité des services rendus par les membres du 
groupe avec pour objectif ultime la protection du public. 

Il ressort de consultations que l'intérêt des étudiants pour le pro-
fessionnalisme reste mitigé en dépit des efforts déjà consentis. Il nous 
est apparu essentiel que le professionnalisme soit intégré dans les études 
de façon structurée. Et l'Ordre se réjouit qu'il soit maintenant admis 
que le continuum professionnel d'un ingénieur doit commencer dès 
l'entrée dans un programme, une profession n'incluant pas seulement 
des connaissances, mais aussi l'adhésion consciente à un système de 
valeurs propre. C'est une des voies que nous privilégions vers un idéal 
de pratique responsable par les futurs ingénieurs, avec l'appui des 
écoles et facultés de génie. 

C'est devenu un lieu commun de dire que le savoir n'a plus de fron-
tières, que les migrations deviennent mondiales et, en même temps, 
rien n'est plus vrai. Les risques augmentent, les responsabilités sont à 
l'avenant, les dilemmes se multiplient : il faut com-mu-ni-quer et se 
parler. Je rappelle une nouvelle fois que l'Ordre a conçu pour vous un 
atelier sur le professionnalisme, adapté à la pratique de l'ingénierie. Les 
participants à cet atelier peuvent mener une réflexion en groupe, par-
tager des expériences et apprendre les uns des autres. Ceci vous aidera 
à vous situer comme professionnel face à une situation déontolo-
giquement difficile, et à vous affirmer dans un contexte problématique. 

Un dernier mot. Les conditions de pratique évoluent et les témoi-
gnages recueillis le soulignent. Afin de maintenir les connaissances à 
jour, notre projet de programme de développement professionnel 
global et intégré est plus que jamais d'actualité. L'Ordre prévoit ainsi 
l'adoption d'un règlement pour gérer les dossiers individuels de forma-
tion continue. La protection du public l'exige, rien de moins. 

Pour commentaires, bulletin@oiq.qc.ca 
Bonne lecture ! 

The issue of PLAN you have in your hands features the words of 
a number of our colleagues. They agreed to talk to us about their 
vision of the future of our profession. It is no surprise that some 

of the concerns appearing in their remarks (infrastructures, profes-
sional development and training, technological development, energy, 
professional ethics, image and reputation, integration of qualified 
immigrants) are the same as those already identified by the Bureau of 
the OIQ as part of its strategic planning focused on protecting the 
public (cf. Mot d'Ordre, November 2006 PLAN). 

The OIQ now has more than 52,000 members, while in 1996 we 
were nearly 42,000, and in 1990, 32,000. The rising curve shows that 
the engineering profession is nowhere near extinction. That is obviously 
not the issue. So if our numbers are not a worry, what is? 

The subject of this month's special feature is The profession and its 
future. The future of the profession necessarily depends on its future 
practitioners and thus the quality of the next generation of engineers. 
This year, the OIQ celebrates the 10th anniversary of its Student 
Section, a structure that welcomes engineering students who have 
completed 30 or more credits toward their degree. Naturally, it offers 
services to which membership entitles them, but there is more. These 
youngsters get access to information and become acquainted with the 
profession while they are studying engineering. Is that enough for 
them to become good engineers in the end? Indeed it is, once they 
have their degree in their pocket and their permit to practice from the 
OIQ in their hands. However, they are missing one essential element 
if they want to call themselves good professionals, and that is profes-
sionalism. This is not a mere play on words but rather refers to some-
thing very specific. Professionalism is not something that can be 
learned in a lecture hall. And the context in which the engineers of 
today and tomorrow work makes this quality all the more vital. 

So then what are a professional and professionalism? 
Professionals are those who, having specialized to acquire the theo-
retical and practical knowledge necessary to work in a field classified 
by society and technology, have also internalized the values pro-
moted by the professional group to which they belong and adopted 
the attitudes and behaviors that enable them to practice their pro-
fession with great competence. Professionalism is the set of values and 
rules, both formal (laws, regulations) and informal (good practices), 
adopted by a group of peers (engineers) to ensure the quality of the 
services rendered by its members, with the ultimate objective of pro-
tecting the public. 

It appears from consultations that despite our efforts, the interest 
of students in professionalism remains moderate. Nevertheless, we 
think it is essential for professionalism to be integrated in their edu-
cation in a structured way. The OIQ is delighted with today's general 
acceptance of the idea that the professional continuum of engineers 
begins as soon as they enter a program because they are learning a pro-
fession that not includes not only knowledge but also the conscious 
adoption of a value system. That is one of our chosen paths toward 
the goal of responsible practice by future engineers, with the support 
of the engineering schools and faculties. 

It has become commonplace to say that knowledge has no bound-
aries, that migrations are global and at the same time, that nothing 
is true any more. As risks increase, so do responsibilities, and the 
dilemmas we face multiply accordingly. We must communicate and 
talk to each other. Let me again remind you that the OIQ has designed 
a workshop on professionalism that is adapted to the practice of engi-
neering. Participants in this workshop have an opportunity to engage 
in discussion, share experiences and learn from each other. It helps 
them to see themselves as professionals facing difficult ethical prob-
lems and defending their position in problematic contexts. 

One last word. The conditions of practice are evolving, and the per-
sonal stories appearing here make that clear. To keep our knowledge up 
to date, our proposal for a comprehensive and integrated professional 
development program is more topical than ever. The OIQ is planning to 
adopt a regulation to manage the continuing education records of indi-
viduals. Nothing less than protection of public requires that we do so. 

For comments, buIletin(3>oiq.qc.ca 
Enjoy your reading! 
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M O T D ' O R D R E 

Le plan stratégique de l'Ordre : 

de solides fondations 
L e s grandes lignes du nouveau plan stratégique de l'Ordre 

ont été présentées dans l'édition du PLAN de novembre. 
Le plan stratégique repose sur une connaissance appro-

fondie de l'environnement dans lequel évolue l'Ordre. L'envi-
ronnement scientifique et technologique, puisque l'essence 
du génie est de mettre la science au service de la société. 
L'environnement social et démographique, qui nous dicte les 
besoins de la société que nous servons. L'environnement 
économique local et international, essentiel pour une économie 
ouverte comme la nôtre, et enfin l'environnement politique, 
crucial pour un organisme qui existe et agit en vertu de lois et 
de règlements bien précis. 

L'Ordre a fait ses devoirs. Son exercice de planification, à 
l'instar des ouvrages d'ingénierie, repose sur de solides fonda-
tions. Plusieurs études, dont certaines ont été entreprises avant 
même l'exercice de planification, nous ont permis d'identifier 
et de circonscrire les enjeux fondamentaux de la planification 
stratégique. En voici quelques-unes. 

Etude prospective sur les enjeux et les défis de 
la profession 
C'est sans contredit la pierre angulaire des études entreprises 
par l'Ordre. Elle a été réalisée sous la direction du Comité 
d'orientation des affaires publiques de l'Ordre, qui a entre 
autres le mandat de réaliser une veille stratégique... à l'échelle 
d'une profession qui touche à pratiquement tous les secteurs 
d'activité économique. Il s'agit ici de voir large, très large, et 
loin en avant. 

L'étude a reposé sur une analyse documentaire : indica-
teurs avancés de la démographie, de l'immigration et des 
effectifs étudiants et enseignants; analyse des programmes 
d'études et des carrières en génie, du financement des univer-
sités, du contexte économique, des avancées scientifiques, 
des besoins socio-économiques et de la pratique profession-
nelle. Le tout a été interprété et validé à l'aide d'une série 
d'entrevues réalisées auprès d'observateurs et d'acteurs 
importants de la société. 

Concrètement, l'étude prospective a permis d'identifier et 
de caractériser les enjeux et les défis liés à l'évolution des 
besoins en génie au Québec. Il s'agit des enjeux professionnels 
de la planification : 
Assurer la relève 
Trois défis ressortent particulièrement : faciliter le transfert 
intergénérationnel des savoirs, accroître la représentation fémi-
nine et intégrer les immigrants. 
Maintenir et actualiser les compétences et l'expertise des 
ingénieurs 
Trois autres défis pour notre profession : répondre aux besoins so-
ciaux en évolution, maîtriser le développement et l'intégration des 
nouvelles technologies, élargir les compétences des ingénieurs. 
S'inscrire dans une économie mondiale en évolution 
Il s'agit ici de tirer parti de la mondialisation et d'optimiser la 
contribution des ingénieurs à la richesse collective. 

C'est une étude évolutive, qui établit une vision à long terme 
de l'évolution de la profession, vision qui est constamment ajustée 
par une lecture continue de l'évolution scientifique, sociale, 
économique et politique. Elle jette les bases d'une veille stratégique 
continue pour alimenter et remettre à jour cette vision. 
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Plusieurs autres études, plus factuelles, ont alimenté la ré-
flexion de l'Ordre. Nombre d'entre elles ont été réalisées par 
un sondeur auprès de différentes clientèles. Outre le sondage 
Internet sur les enjeux de la planification stratégique, dont 
nous avons déjà parlé, voici les plus importantes d'entre elles. 
Sondage téléphonique auprès des membres sur leur 
perception de l'Ordre, réalisé en septembre 2004 
Ce sondage fait ressortir les points forts et les points faibles du 
lien qui unit les ingénieurs à leur ordre. Le sentiment d'ap-
partenance, le rayonnement et la visibilité de l'Ordre et de la 
profession, la connaissance et la perception de l'Ordre par ses 
membres sont à améliorer. Deux outils sur lesquels l'Ordre doit 
capitaliser : la revue PLAN et le site Internet. 
Sondage Internet auprès des étudiants en génie du Québec, 
réalisé en novembre 2005 
Rejoindre les étudiants est un défi constant à cause du renou-
vellement des cohortes. L'Ordre doit se rapprocher davantage 
des étudiants, même si les efforts déjà entrepris, notamment 
la création de la Section étudiante, une première au Canada, 
ont permis des gains appréciables. Il faut rendre la Section étu-
diante accessible à plus de jeunes étudiants et véhiculer davan-
tage d'informations pratiques sur la profession. 
Sondage téléphonique auprès de la population du Québec 
sur la perception de la profession, réalisé en février 2006 
Le public est bien moins sévère que les ingénieurs dans son 
jugement de la profession et de l'Ordre. Les ingénieurs sont 
très bien perçus par la population et inspirent confiance, 
même s'ils ne sont pas aussi connus que les médecins, par 
exemple, car moins en contact direct avec le public. L'Ordre 
est également bien perçu, mais pourrait jouer un rôle accru 
pour mieux faire connaître la profession. 
Sondage téléphonique auprès des membres sur leur sensi-
bilité face au coût de leur permis annuel de pratique, réalisé 
en mars 2006 
Les ingénieurs sont réalistes. Ils reconnaissent que l'Ordre, qui 
dépend principalement de cette source de revenus, doit avoir 
une marge de manoeuvre financière adéquate. Une majora-
tion raisonnable du coût du permis serait acceptée si elle est 
justifiée. 
PLAN reviendra sur d'autres aspects de la planification straté-
gique dans une édition ultérieure. 

• Ordre 
des ingénieurs 

issus du Québec ms 
le l'Ordre Les bureaux du Secrétariat de 

seront fermés inclusivement 
du 25 décembre 2006 au 2 janvier 2007. 

s4leil leurs vœux h tons nos membres et h 
leur famille en celte saison des jftes ! m 



M O S A Ï Q U E 

Viaduc du Souvenir 

La Cour d'appel donne raison au Comité de discipline de l'Ordre 

L'Ordre des ingénieurs du Québec accueille avec satisfac-
tion l'arrêt de la Cour d'appel rendu le 6 novembre 2006, 
donnant raison au Comité de discipline et au syndic de 

l'Ordre, dans le dernier dossier en suspens à la suite de l'effon-
drement du viaduc du Souvenir. L'arrêt de la Cour d'appel 
accueille le pourvoi du syndic et rétablit la décision du Comité 
de discipline de l'Ordre des ingénieurs du Québec, rendue le 
27 octobre 2003, déclarant l'ingénieur Ghislain Dionne cou-
pable des quatre infractions disciplinaires reprochées. 

À la suite du jugement du Tribunal des professions en date 
du 7 juillet 2005, cassant les décisions du Comité de discipline 
et acquittant l'appelant Ghislain Dionne des quatre chefs de 
la plainte dans la cause relative à l'effondrement du viaduc du 
Souvenir, à Laval, le syndic de l'Ordre des ingénieurs du 
Québec avait déposé une requête en révision judiciaire à la 
Cour supérieure. Cette dernière avait maintenu la décision du 
Tribunal des professions et le syndic a fait appel. 

La Cour d'appel donne raison au Comité de discipline et 
au syndic de l'Ordre sur toute la ligne et renvoie le dossier au 
Tribunal des professions pour qu'il se prononce sur l'appel sur 
sanctions logé par l'ingénieur Dionne. 

Rappelons que, à la suite de l'accident survenu le 18 juin 
2000, le syndic de l'Ordre a effectué une enquête et a déposé 
des plaintes devant le Comité de discipline à rencontre de 

quatre ingénieurs. Trois d'entre eux avaient plaidé coupable et 
les sanctions infligées allaient de la réprimande assortie d'amendes 
à la radiation temporaire du tableau de l'Ordre. Le quatrième 
ingénieur, M. Ghislain Dionne, ing., a également fait l'objet 
d'une décision de culpabilité du Comité de discipline et a fait 
appel de la décision auprès du Tribunal des professions. 

Selon le président de l'Ordre, M. Zaki Ghavitian, ing., «Cet 
arrêt de la Cour d'appel (sous réserve du droit d'en appeler à la 
Cour suprême du Canada) redonne tout son sens à la notion de 
protection du public et donc à la signification de la signature 
qu'un ingénieur appose sur un document d'ingénierie (plans, 
devis) ». Ce jugement confirme que l'ingénieur reste responsable 
des gestes concrets qu'il pose dans l'exercice de sa profession, 
même s'ils dépassent le cadre de son mandat contractuel. 

En ce qui a trait à la Loi sur les ingénieurs et au Code de 
déontologie des ingénieurs, l'intention du législateur reste la 
protection et la sécurité du public, et lorsqu'un ingénieur 
appose sa signature sur un document, il s'engage non seule-
ment professionnellement, mais aussi sur le plan déontolo-
gique. Le président de l'Ordre ajoute que «la signature de 
l'ingénieur doit rester un gage de fiabilité et de crédibilité, c'est 
elle qui engendre la confiance auprès du public; il s'agit d'une 
décision déterminante pour le système professionnel et la 
protection du public». 

Gérez vos assurances auto et habitation 
sur Internet et courez la chance de 

gagner votre prime d'assurance*! 

La Personnelle est fière d'offrir à sa clientèle des services sur 
Internet parmi les plus pratiques et complets sur le marché. 

Ces services sont gratuits, tout à fait sécuritaires et vous 
permettent de recalculer ou simuler votre prime d'assurance 
auto lorsque vous : 

ajoutez, remplacez ou « magasinez une voiture» 
• ajoutez un conducteur à votre police 
déclarez le remisage de votre voiture 

De plus, ces services sur Internet vous donnent accès 
en tout temps à vos assurances auto et habitation pour : 

• visualiser vos privilèges 
modifier vos modalités de paiement 
modifier votre adresse ou vos coordonnées 

• signaler un sinistre 

Pour vous inscrire, rien de plus simple. 
Rendez-vous sur www.lapersonnelle.com/genie 

Chaque police inscrite aux services en ligne de 
La Personnelle avant le 31 décembre 2006 vous donne 

deux chances de gagner le montant de votre prime 
d'assurance* auto ou habitation pour un an ! 

serviQ 
www.reseauIQ.qc.ca laPersonnelle 

* Jusqu'à concurrence de 750 $, taxe incluse. Deux primes à gagner. Tirage le 11 janvier 2007. Règlement disponible au 
www.lapersonnelle.com/genie. La participation est automatique pour les clients dont les polices sont déjà enregistrées sur Internet. 
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MOSAÏQUE 

La gestion des risques, 
ça ne s'improvise pas. Ça s'apprend ! 

Voici le thème de l'édition 2007 de l'événement « Le génie : 
une profession, une passion ! », qui a eu lieu le 31 octobre 
dans la salle H-110 de l'Université Concordia. Pour la 

quatrième année consécutive, la Faculté de génie et d'infor-
matique de l'Université Concordia a invité l'Ordre des ingé-
nieurs du Québec à tenir un événement. L'objectif commun 
est de sensibiliser les étudiants en génie, les ingénieurs de 
demain, aux valeurs fondamentales de l'ingénieur, soit : la 
compétence, la responsabilité, le sens de l'éthique et l'enga-
gement social. Des valeurs qui guident l'ingénieur dans sa 
pratique et dans toutes les facettes de la gestion des risques. 

M. Nabil Esmail, ing., doyen de la Faculté de génie et 
d'informatique de l'Université Concordia a inauguré l'événe-
ment par un discours rassembleur. « Comprendre la portée des 
valeurs fondamentales de l'ingénieur constitue l'un des points 
forts de la formation en génie au Québec», a-t-il déclaré en 
faisant valoir qu'une telle compréhension confère aux étu-
diants de premier cycle une conception plus globale de la pro-
fession à laquelle ils aspirent, qui va au-delà des connaissances 
enseignées en classe et en laboratoire. M. Esmail a également 
souligné la pertinence du thème de la soirée puisque chaque 

Avis de limitation du droit d'exercice 
Conformément à l'article 182.9 du Code des professions (L.R.Q., c. C-26), 
avis est donné par la présente que, le 8 août 2006, M. Raymond L. 
Lafrance (membre n° 037956), dont le domicile professionnel est situé au 
3502, av. De Lorimier, à Montréal, province de Québec, H2K 3X6, a fait 
l'objet d'une décision du Comité administratif de l'Ordre des ingénieurs du 
Québec, relative à une limitation de son droit de pratique, à la suite des 
recommandations du Comité d'inspection professionnelle, à savoir : 
- de limiter le droit d'exercice de l'ingénieur Raymond L. Lafrance en lui 

interdisant de poser quelque acte professionnel que ce soit, notam-
ment de donner des avis, consultations, faire des mesurages, tracés, 
préparer des rapports, calculs, études, dessins, plans, devis, cahiers des 
charges ou d'inspecter ou surveiller des travaux dans le domaine ou lié 
au domaine de l'électricité du bâtiment, sauf en ce qui concerne : 
- les bâtiments qui abritent un usage principal du groupe C (habitations) tels 

que définis et décrits aux parties 1 à 3, et 9 du Chapitre 1 du Code de con-
struction du Québec et qui ne sont pas considérés comme des édifices en 
hauteur selon l'article 3.2.6.1.1) d) de ce code, et qui ont une entrée 
électrique inférieure à 1200 A ayant une tension inférieure à 750 V ; 

- les projets d'aménagements d'espaces d'édifices existants qui abri-
tent un usage principal du groupe D (établissements d'affaires) tels 
que définis et décrits aux parties 1 à 3 du Chapitre 1 du Code de construc-
tion du Québec, 

jusqu'à ce que le stage et le cours de perfectionnement imposés par le 
Comité administratif soient complétés avec succès; 

- de limiter le droit d'exercice de l'ingénieur Raymond L. Lafrance en lui 
interdisant de poser quelque acte professionnel que ce soit, notam-
ment de donner des avis, consultations, faire des mesurages, tracés, 
préparer des rapports, calculs, études, dessins, plans, devis, cahiers des 
charges ou d'inspecter ou surveiller des travaux dans le domaine ou lié 
au domaine de la protection incendie, jusqu'à ce que le stage et le 
cours de perfectionnement imposés par le comité administratif soient 
complétés avec succès. 

Ces limitations du droit d'exercice de M. Raymond L. Lafrance sont effec-
tives depuis le 3 novembre 2006 et prévaudront jusqu'à la réussite des 
stages de perfectionnement tels qu'imposés par le Comité administratif. 
Montréal, ce 13 novembre 2006 
• •• u ,• « • • 0 r d r e 

Micheline Crevier, ing. i des ingénieurs 
Secrétaire par intérim de l'Ordre is#- du Québec 
des ingénieurs du Québec 

De g. à dr. : M. Laurier Nichols, ing., chef de groupe en efficacité énergétique chez 
Dessau-Soprin et président du Comité d'inspection professionnelle de l'Ordre 
M. |ean-Paul Lacoursière, ing., professeur associé à l'Université de Sherbrooke 
et consultant en gestion de risques. 
Yves Dubeau, ing., directeur des mesures d'urgence et de la sécurité civile de 
Gaz Métro et membre du conseil d'administration du Conseil pour la réduc-
tion des risques industriels majeurs (CRAIM) 

ingénieur est dépositaire de la confiance du public et, à ce titre, 
a l'obligation de gérer les risques auxquels celui-ci est exposé. 

Il fut suivi par M. Zaki Ghavitian, ing., président de l'Ordre 
des ingénieurs du Québec. « Dans tous les aspects de son tra-
vail, l'ingénieur doit respecter ses obligations envers l'homme 
et tenir compte des conséquences de l'exécution de ses 
travaux sur l'environnement et sur la vie, la santé et la pro-
priété de toute personne», rappela M. Ghavitian, citant la 
section 2.01 du Code de déontologie des ingénieurs. Le 
groupe de discussion étaient composé de M. Laurier Nichols, 
ing., chef de groupe en efficacité énergétique chez Dessau-
Soprin et président du Comité d'inspection professionnelle de 
l'Ordre, M. Jean-Paul Lacoursière, ing., professeur associé à 
l'Université de Sherbrooke et consultant en gestion de risques 
ainsi que M. Yves Dubeau,. ing., directeur des mesures d'ur-
gence et de la sécurité civile de Gaz Métro et membre du con-
seil d'administration du Conseil pour la réduction des risques 
industriels majeurs (CRAIM). Par ces discussions, les étudiants 
ont bénéficié d'une meilleure compréhension de la notion du 
risque et des étapes du processus de la gestion des risques tout 
en intégrant les valeurs de la profession. 

M. Nabil Esmail, ing., doyen de la 
Faculté de génie et d'informatique 
de l'Université Concordia 

M. Zaki Ghavitian, ing., président 
de l'Ordre des ingénieurs du Québec 
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A U B E R C E Of M O N T A C H E des 

CHiC-CHOCS ^ I l i X Steve Deschênes f 

Le Chic d'y aller. Le Choc d'en revenir. 
S'évader du quotidien et de ses contraintes. Savourer l'insolite, la différence, 
les attentions. S'émouvoir, bouger, respirer — loin d'un luxe, c'est essentiel. 
Le temps, l'espace, le silence, c'est aussi ça les vacances. 

LE FORFAIT INCLUT: 
- Accueil et transport à partir de Cap-Chat 
- 3 repas par jour 
- Équipement de plein air et service de guides 

ski haute route • ski Méta • raquette • splitboard • détente 

275* 
/jour/persJocc. double 
Taxes en sus 

ChicChocs.com • 1 800 665-3091 ISepaqH 



Une dizaine de person- ATTIPFD 
nalités du monde du 
génie se prononcent 

sur l'avenir de la ^ 
profession d'ingénieur. <</\ 

Leurs propos, parfois 
étonnants, reflètent 
diverses préoccupa-

tions qui portent 
à réfléchir. S'y ajoutent 

les commentaires de 
certains membres. 

PAR JEAN-MARC PAPINEAU 



[«Quand j'ai commencé mes études en ingénierie en 1995, je n'avais 
pas encore conscience de l'importance de la profession d'ingénieur. 
Dans mon domaine, le développement de produits logiciels, le senti-
ment d'appartenance à la profession d'ingénieur était peut-être moins 
important que pour les concentrations dites plus classiques comme le 
génie civil ou encore le génie électrique. » 

Propos de Pascal Doré, ing. Gestionnaire de produits, MTS 
choses différemment, mais elle facilite plusieurs aspects de 
leur travail - c'est le cas des téléconférences, qui réduisent 
les déplacements. Les nouvelles technologies les libèrent aussi 
d'un certain nombre de tâches répétitives et qui font moins 
appel à la créativité. Les ingénieurs peuvent ainsi consacrer 
plus de temps à peaufiner leurs conceptions et réaliser des 
travaux de qualité supérieure. » 

L'avenir de la profession passe aussi par les jeunes. « Pas 
de jeunes, pas de profession, s'exclame Michel Gagnon. Le 
départ des baby-buomers crée une pression qui s'amplifiera 
au cours des prochaines années. Or, il ne faut pas se le 
cacher, la profession d'ingénieur affiche une notoriété 
moindre que celle de bon nombre d'autres professions, 

ce qui se traduit par une 
rémunération moins élevée. 
Compte tenu de ces condi-
tions moins attrayantes, on 
risque peut-être de ne pou-
voir attirer que des candidats 
de deuxième zone, ce qui 
peut avoir une influence 
marquée sur la compétitivité 
future de nos entreprises, et 
j'irai jusqu'à dire aussi sur le 

niveau de sécurité des ouvrages. Je mets un gros bémol au 
faible taux de chômage actuel. Cela peut vouloir dire que 
l'on n'a pas pu attirer les meilleurs candidats en nombre 
suffisant. » 

En terminant, Michel Gagnon expose un autre aspect 
problématique pour l'avenir de la profession : la capacité 
de rétention des ingénieurs, particulièrement dans le sec-
teur gouvernemental et para-gouvernemental. «Jusqu'à 
40 ans, les ingénieurs sont intéressés par la technique pure 
et dure, dit-il. Après 40 ans, quand la retraite pointe à l'hori-
zon, plusieurs estiment ne pas avoir d'autre choix que de 
se tourner vers la gestion pour accroître leur rémunération. 
C'est encore un problème de rétribution ! » 

S'IMPOSER dans de nouvelles sphères 

L « 
'avenir de la profes-
sion s'annonce plus 

1 prometteur qu'au-
paravant», déclare l'ingénieure 
Marie Lemay, chef de la direc-
tion au Conseil canadien des 
ingénieurs (CCI) depuis 2000. 
«Les problèmes auxquels fait 
face la société sont de plus en 
plus complexes. D'après moi, 
les ingénieurs vont devoir non seulement régler les pro-
blèmes techniques comme par le passé, mais aussi surmonter 
des problèmes d'autres natures, comme les changements 

« Identifier les bons acteurs et les regrouper autour 
de la table pour former une équipe efficace, voilà 
un des rôles que les ingénieurs seront appelés à 
assumer. Cette mission représente pour eux le 
grand défi à relever au cours des années à venir.» 
Marie Lemay, chef de la direction au CCI 

climatiques qui requièrent des solutions provenant autant 
des ingénieurs que des scientifiques. Identifier les bons 
acteurs et les regrouper autour de la table pour former 
une équipe efficace, voilà un des rôles que les ingénieurs 
seront appelés à assumer. Cette mission représente pour 
eux le grand défi à relever au cours des années à venir. 
Les membres de l'Ordre des ingénieurs du Québec devront 

«Je suis heureux de pouvoir exercer en tant qu'ingénieur en informa-
tique à l'Office européen des brevets à La Haye, au Pays-Bas, grâce à ma 
formation en génie. Notre formation est de renommée internationale et 
nous offre donc des occasions de carrière internationale.» 

Propos d'André Gravel, ing. 
Administrateur SAS Datawarehouse, Office des brevets européens 

faire leur place, voire s'imposer dans des sphères où l'on 
ne s'attend pas nécessairement à les trouver à l'heure 
actuelle. Car les ingénieurs sont certes des bâtisseurs, mais 
aussi des planificateurs. » 

Ces derniers temps, Marie Lemay et le CCI consacrent 
beaucoup d'efforts à la problématique des infrastructures. 
« C'est certain que la demande sera très forte dans ce secteur 
au cours des cinq prochaines années, de même que dans 
le domaine des transports et de l'exploitation pétrolière, 
dit-elle. Nous essayons de regrouper tous les intervenants 
concernés par les infrastructures afin de définir les besoins 
à long terme en cette matière. Ce n'est pas souhaitable que 
chacun travaille en solo et mette au point sa propre inven-
tion. Il faut partager ses connaissances afin de trouver des 
solutions globales. » 

Marie Lemay entrevoit deux menaces qui pourraient 
assombrir l'avenir prometteur de la profession. «Tous les 
ingénieurs doivent être conscients de la nécessité de s'ou-
vrir sans cesse davantage sur le monde, fait-elle valoir sans 
hésiter. Et il ne faut jamais tomber dans le piège de penser 
que nous détenons à nous seuls LA solution. » 
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ANTICIPER plutôt que s'adapter 
D « 

es changements technologiques majeurs se pro-
duiront à un rythme extrêmement rapide à plus 
ou moins long terme - je dirais même dans un 

avenir rapproché -, que ce soit dans les domaines des nano-
technologies, des biotechnologies, de l'informatique, de la 
santé ou de la logistique», affirme l'ingénieur Yves Beauchamp, 
directeur général de l'École de technologie supérieure (ÉTS) 
depuis 2002. «Il va falloir essayer d'être en amont de tous ces 
développements, contrairement à l'attitude des certains forma-
teurs au cours des dernières décennies, une approche qui 
consistait plutôt à s'adapter. Par exemple, lors de la croissance 
rapide du secteur des télécommunications dans les années 
1990 et au moment de l'expansion de l'aérospatiale, des 
concentrations et des programmes spéciaux visant à ré-
pondre à une demande accrue 
d'ingénieurs dans ces domaines 
ont été implantés. » 

Être à l'avant-garde des chan-
gements et des nouvelles ten-
dances, voilà ce que cherche à 
faire un établissement universi-
taire comme l'ÉTS. «Nous avons 
instauré au cours des dernières 
années de nouveaux programmes ; 
le baccalauréat en génie des 
technologies de l'information, 

«Les ingénieurs de demain devront s'humaniser 
davantage et ils auront à acquérir des connaissances 
pointues sur le monde dans lequel ils seront 
appelés à évoluer.» 
Yves Beauchamp, directeur général de l'ÉTS 

notamment, était unique en Amérique du Nord lorsqu'il fut 
mis en place en 2002, souligne Yves Beauchamp. Nous offrons 
quatre autres programmes qui, à ma connaissance, sont 
uniques au Canada. C'est le cas du baccalauréat en génie des 
opérations et de la logistique, mis en place pour répondre 

« La formation continue des ingénieurs semble improvisée et je crois 
que l'Ordre devrait la revoir afin de responsabiliser les ingénieurs à 
s'adapter au développement technologique dans leur travail. Il faut 
porter un jugement critique sur le type de formation, exiger des exa-
mens à différentes étapes de notre carrière et faire un retour à l'uni-
versité pour se ressourcer dans différents domaines connexes. » 

Propos de Caroline Lapointe, ing. 
Spécialiste en santé environnementale, Santé Canada 

i m a g i n e e p a r v o u s 

Assurance de personnes 
Assurance médicaments, maladie 
complémentaire, invalidité, frais de 
bureau et assurance en cas d'accident. 

Très précisément 
à votre mesure 

Les régimes d'assurance de Sogemec ont été conçus 
pour protéger très précisément les intérêts des 
ingénieurs. Appelez un conseiller dès aujourd'hui 
pour- connaître toute la mesure de ce qu'il peut 
vous offrir. 

h " 1 

serviQ 
www.reseauIQ.qc.ca 

S o g e m e c n 
A S S U R A N C E S U 

Montréal 
tél. : (514) 350-5070 
sans frais : 1 800 361 

Québec 
tél. : (418) 658-4244 

-5303 sans frais : 1 800 720-4244 

w w w . s o g e m e c . q c . c a 

aux besoins des entreprises ayant des succursales sur dif-
férents continents. Un programme similaire devrait bien-
tôt s'adresser aux étudiants du deuxième cycle, et il est déjà 
possible de faire des thèses doctorales en logistique. » 

« Dans le secteur de la santé, poursuit Yves Beauchamp, nous 
avons introduit dans les programmes de génie mécanique, de 
génie électrique et de génie de la production automatisée une 
concentration "Technologies de la santé" ainsi qu'un certi-
ficat avancé et une maîtrise. Ces nouvelles formations visent 
à favoriser la conception d'outils et de logiciels qui serviront 
d'appui au corps médical dans le diagnostic et le traitement 
de différentes pathologies et maladies. Dans le domaine des 
biotechnologies, nous proposons depuis deux ans une concen-
tration en génie de l'environnement dans notre programme 
de maîtrise en génie. » 

Le développement technologique s'accompagne inévita-
blement de changements sociaux. « Les ingénieurs de demain 
devront s'humaniser davantage et ils auront à acquérir des 
connaissances pointues sur le monde dans lequel ils seront 
appelés à évoluer, dit Yves Beauchamp. À cet égard, la firme 
ontarienne Corporate Knights a produit en juin 2006 un 
rapport portant sur la qualité de la formation et de la 
recherche sur les plans sociaux et environnementaux des 
36 facultés et écoles de génie au Canada. Je suis content de 
dire que l'ÉTS se classe au premier rang. Cela veut dire que 
nous sommes l'établissement le plus actif au chapitre de 
l'intégration des éléments socioenvironnementaux dans la 
formation des ingénieurs. Néanmoins, je trouve que l'on n'en 
fait pas assez à l'heure actuelle; il faudra accentuer cette inté-
gration sans pour autant allonger la période de formation ? 
Nous devrons en discuter. » 
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LA PROFESSION ET SON AVENIR 

AGIR comme des chefs d'orchestre 
« J 

e suis très optimiste quant à l'avenir de la profes-
sion, mais les ingénieurs vont devoir s'adapter à 
de nouvelles façons de travailler et à de nouveaux 

domaines », dit l'ingénieur Christophe Guy, membre du 
Comité d'orientation des affaires publiques de l'Ordre des 
ingénieurs du Québec depuis 2005 et directeur de la 
recherche et de l'innovation de l'École Polytechnique de 
Montréal depuis 2001. « Les ingénieurs joueront dans l'ave-
nir un rôle sans doute moins technique, car ils devront 
agir comme les maîtres d'œuvre ou les chefs d'orchestre 
d'équipes de plus en plus multidisciplinaires. Ils seront 
appelés à travailler quotidiennement avec des profession-
nels d'autres horizons et d'autres pays. Parfois, ils auront 
à collaborer avec des professionnels dont le champ de pra-
tique est très différent de celui du génie. Les ingénieurs 
devront donc développer une large compréhension des dif-
férentes pratiques professionnelles et intégrer dans leur pra-
tique de nouvelles considérations, comme les impacts 
environnementaux, la problématique du développement 
durable et tous les enjeux liés à la mondialisation.» 

« Les ingénieurs devront s'approprier des outils 
informatiques de plus en plus sophistiqués 
découlant de la collaboration à distance. La mon-
dialisation implique de travailler avec des profes-
sionnels qui s'expriment parfois dans des langues 
différentes, ne partagent pas tous les mêmes 
références culturelles et n'évoluent pas dans le 
même fuseau horaire. » 
Christophe Guy, directeur de la recherche et de 
l'innovation de l'École Polytechnique de Montréal 

«Ce sera particulièrement vrai dans le domaine de la 
santé que nous, à Polytechnique, aimons bien appeler le 
"génie du vivant"», indique Christophe Guy, qui précise 
que Polytechnique est l'un des rares établissements à 
délivrer conjointement avec une université française un 
double diplôme de pharmacien et d'ingénieur chimiste. 
«Auparavant, les ingénieurs étaient présents dans le do-
maine de la santé dans un cadre disciplinaire; on avait 
besoin d'ingénieurs en génie mécanique ou électrique, par 
exemple. Maintenant, en plus des compétences techniques, 
ils doivent appréhender l'évolution générale des besoins 
dans le secteur de la santé. Du côté des nanotechnologies, les 
ingénieurs seront grandement sollicités en regard de la mise 
en application des multiples découvertes qui surgiront dans 
cet autre secteur d'activité. Les découvertes scientifiques 
sont bien sûr essentielles, mais il faut des gens pour les trans-
former en produits fonctionnels et commercialisables. » 

Le développement technologique se traduit naturellement 
par l'éclosion de nouveaux outils que les futurs ingénieurs 
devront impérativement maîtriser. «Il est certain que la 
société en général et les ingénieurs en particulier vont dis-
poser d'outils de plus en plus automatisés et robotisés, mais 
pas nécessairement toujours intelligents cependant, dit 
Christophe Guy. Les ingénieurs devront notamment s'ap-
proprier des outils informatiques de plus en plus sophis-
tiqués et performants découlant de la collaboration à 
distance. La mondialisation implique en effet de travailler 
en équipe avec des professionnels qui s'expriment parfois 

dans des langues différentes, ne partagent pas tous les 
mêmes références culturelles et n'évoluent pas dans le même 
fuseau horaire. » 

Christophe Guy éprouve la même inquiétude que le pré-
sident de l'Association professionnelle des ingénieurs du 
gouvernement du Québec quant à la force d'attraction du 
génie auprès des jeunes. «Je ne vous cache pas que le génie 
a des problèmes de recrutement, un phénomène propre à 
la société nord-américaine, soit dit en passant. Dans les 
cégeps, il y a une nette désaffection des jeunes pour les 
sciences et la technologie, et une fois à l'université, beau-
coup des meilleurs étudiants se tournent vers les sciences 
de la santé ou de la gestion. Chaque ingénieur, ainsi que 
l'Ordre des ingénieurs du Québec, doit chercher des 
moyens de rendre la profession plus attirante aux yeux de 
la relève. Il faut faire passer le message très tôt, dès l'ensei-
gnement primaire. Et il faut aussi trouver des modèles pour 
intéresser plus de femmes aux sciences et au génie, d'au-
tant que les femmes continuent davantage que les hommes 
dans les études post-secondaires. Je pense que le rôle que 
les ingénieurs seront appelés à jouer dans le domaine de 
la santé va exercer une grande force d'attraction auprès 
des femmes. » 

Formateurs 
Recherchés 

Le Centre d'innovations en programmes éducatifs (CIPE) dis-
pense depuis une décennie des cours intensifs de courte durée à l'intention 
des ingénieurs. Déjà plus de 300 cours et séminaires reconnus par 
l'Institut canadien des ingénieurs (ICI) ont été offerts, à travers le 
Canada, en collaboration avec les associations d'ingénieurs locales. 

Le CIPE a déployé ses activités au Québec en 2004, en français, et a 
offert avec succès des cours intensifs en génies mécanique, civil et 
électrique. 

Nous recherchons activement des ingénieurs possédant des qualifica-
tions établies dans des domaines de pointe correspondant à des besoins 
de formation spécialisés, notamment dans l'industrie, pour ANIMER des 
sessions intensives, typiquement d'une ou de deux journées, dans les 
régions de Montréal et de Québec. On vous offre la possibilité d'offrir 
quelques cours par année, suivant les conditions les plus avantageuses 
sur le marché. 

Contactez Guy Arbour, ing., au 514.745.7300, ou via garbour@cipe.ca, 
en communiquant le sujet qui vous intéresse et en décrivant le marché 
d'ingénieurs qu'il peut desservir. Votre demande sera traitée en toute 
confidentialité. 
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RETOUR EN FORCE du génie nucléaire 
L « 

a demande d'ingénieurs spécialisés dans les 
questions d'énergie est très forte dans le secteur 
manufacturier», rapporte l'ingénieur Pierre 

Gauthier, président de Alstom Canada, un des chefs de file 
mondiaux en infrastructures d'énergie et de transport. «Je ne 
dirais pas qu'il y a pénurie, mais les ingénieurs capables de 
prendre la relève se font rares dans le domaine de l'éner-
gie. Pour l'instant, les entreprises de notre industrie se pira-
tent du personnel entre elles; mais à plus long terme, elles 
auront à recruter de nouveaux candidats et nous assisterons 
à une campagne pour encourager les inscriptions dans cer-
tains programmes universitaires. Par exemple, il faut en-
viron cinq ans pour former un bon concepteur hydraulique 
ou thermique. À cet égard, nous instaurons d'ailleurs une 

G A G N E Z 
^ d o l l a r 
a P r o f u s i o n i 

^ t ï m 

« |e crois que, dans les années futures, nous allons 
assister à une nouvelle émergence du nucléaire. 
Si bien que tout le domaine du génie nucléaire, 
qui a pour ainsi dire disparu, est à reconstruire.» 
Pierre Gauthier, président de Alstom Canada 

l 
collaboration de notre industrie avec les universités à par-
tir de 2007. Sinon, des manufacturiers vont s'installer là 
où la disponibilité de la main-d'œuvre spécialisée est plus 
forte qu'ici. » 

Autre source d'inquiétude, selon Pierre Gauthier : « Le 
Canada devient tranquillement un importateur d'électri-
cité, étant donné que les projets hydroélectriques prennent 
maintenant beaucoup de temps à se concrétiser. Plusieurs 
ingénieurs de notre industrie vont partir pour aller ailleurs. 
Je crois que dans les années futures, nous allons assister à 
une nouvelle émergence du nucléaire. Si bien que tout le 
domaine du génie nucléaire, qui a pour ainsi dire disparu, 
est à reconstruire. La demande dans ce domaine sera sans 
doute très forte au cours des 20 ou 30 prochaines années. 
D'ici là, nos ingénieurs vont être grandement sollicités pour 
tout ce qui touche aux infrastructures. » 

ENTRE LE 1ER OCTOBRE 2006 ET LE 31 MAI 2007, 
faites appel aux services de Pro-Fusion pour vous 
procurer une nouvelle automobile et courez la chance de 

GAGNER 0 0 0 0 $ 
UNE REMISE DE 

Faire affaire avec Pro-Fusion, le courtier en auto partenaire 
de SERVIQ, vous permettra aussi d'économiser en moyenne 
650 $ à l'achat de votre automobile. Vous recevrez également 
de précieux conseils sur le choix du modèle et du concession-
naire, les avantages de la location et de l'achat, la valeur 
de revente et plus encore. 

Pour un bon choix automobile, optez pour la démarche 
logique. Communiquez en premier lieu avec un conseiller 
de Pro-Fusion, au (514] 745-2202 ou au 1 800 361-3500 

Pro-Fusion : votre choix automatique 

L E GROUPE PRO-FUSION 
COURTIER AUTOMOBILE • FINANCEMENT MATERIEL ROULANT / ÉQUIPEMENT 

Détails et règlements du concours 
au www.reseaulGLqc.ca 

serviQ 
www.reseauIO.qc.ca 
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VERS LA RÉINGÉNIERIE des infrastructures 
existantes et la réorganisation des transports o « 

n se dirige de plus en plus vers une période 
de réingénierie des infrastructures exis-
tantes », déclare l'ingénieur Philippe Morais, 

chargé de projets en transports chez Roche depuis octo-
bre 2000 et directeur adjoint du Comité exécutif de la 
Direction des systèmes de transport intelligents (STI) de 
l'Association québécoise des transports et des routes (AQTR). 
«Les ingénieurs qui nous ont précédés ont eu à bâtir de 
nouvelles infrastructures, rappelle Philippe Morais. Nous, 

«Nous allons devenir les missionnaires des modes 
de transport orientés vers les besoins des sociétés 
de l'avenir.» 
Philippe Morais, chargé de projets en transports 
chez Roche I 

nous devrons innover et travailler à partir de l'existant, 
ce qui pose davantage de contraintes, et ce, en tenant 
compte de facteurs qui n'existaient pas il y a vingt ans, 
tels que l'accroissement des pôles urbains et leurs impacts 
sur l'environnement. » 

Diplômé en génie civil, Philippe Morais a développé 
une expertise reconnue en transport, en travaillant dans 
les différents domaines du transport et en suivant des for-
mations d'appoint. Il croit que les futurs ingénieurs inté-
ressés par ce domaine devront constamment approfondir 
leurs connaissances et perfectionner leur formation de 
base pour ainsi s'adapter à l'évolution rapide des techno-
logies, tout en répondant aux besoins des usagers et aux 
défis qui se multiplient dans le domaine des transports. 

« Les transports sont vraiment en effervescence, il s'agit d'un 
domaine d'avenir, croit Philippe Morais. Dans les régions ur-
baines, les problématiques liées à la présence de l'automobile, 
au transport collectif, au covoiturage, à la mobilité durable ou 
à la gestion des aires de stationnement prennent beaucoup 
d'ampleur. Nous accomplissons de plus en plus de mandats 
pour réorganiser les systèmes de transport et réaliser leur inté-
gration. Nous allons devenir les missionnaires des modes 
de transport orientés vers les besoins des sociétés de l'avenir. » 

« Les nouvelles technologies évoluent beaucoup plus 
vite que les utilisateurs de transport ne le pensent, souligne 
Philippe Morais. Par exemple, la mise en place du système 
téléphonique 511 aux États-Unis permet à des usagers du 
transport d'obtenir en temps réel de l'information de diffé-
rentes natures et provenant de diverses sources, comme 
les zones de congestion à éviter, l'état des routes, des don-
nées météorologiques, etc., tout cela de façon intégrée et 
transparente! Un système semblable est présentement en 
préparation au Canada et au Québec. Les futurs ingénieurs 
en transport devront posséder des connaissances à la fois 
plus pointues et plus larges, notamment en informatique 
et en gestion. À l'heure actuelle, il nous manque beaucoup 
d'experts du genre sur le terrain.» 

AB 
H - S L A N C H E T T E L T E E 
CONCEPTEUR DE PASSERELLES 

5 GÉNÉRATIONS DE F E R ET DE SAVOIR " F E R " 

UN CONCEPT INNOVATEUR 

DE PASSERELLE 

Nouveau concept 
Le principe d'une passerelle sans 
soudure est un concept innovateur et 
apprécié des clients. Les coûts, les 
délais de livraison, la légèreté de la 
structure et la diminution de montage 
représente des gains importants. 

Bénéfices 
• Délai de livraison rapide 
• Coûts d'ingénérie diminués sous 

forme de concept pré-établi 

500, rue Albert Durand, Trois-Rivières, (Québec) Canada, G8Z 2M7 
Tél. : 819.374.1303 • Téléc. : 819.374.3687 • hb@hblanchette.com 

R.B.Q. : 1166-6534-32 
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/ + ) Centre d'innovations en programmes éducatifs ClPf 
Cours intensifs réservés aux ingénieurs 

Le Centre d'innovations en programmes éducatifs (CIPE) est un organisme accrédité qui offre depuis une décennie plus de 
300 cours intensifs, séminaires et ateliers de formation dans une vaste gamme de sujets en génies civil, électrique et 
mécanique. CIPE dispense des Unités de formation continue et confère l'éligibilité à divers remboursements d'impôts pour 
la formation. La plupart des cours durent de une à trois journées et les cours se déroulent aux hôtels Delta Montréal et Québec 
Voici quelques sujets populaires qui reviennent dans les régions de Montréal et de Québec pour les prochains mois. 

LU 
û_ 

O 
Titre du cours Date Ville 

Général 
• Développer des propositions gagnantes J e 9 février 07 Montréal ' 

Électrique 
• Systèmes de communication par fibres optiques 
• Protection par la mise à la terre et la liaison équipotentielle 
• Design électrique pour domaines industriel, commercial et institutionnel 
• Relais et coordination de protection des installations électriques BT,MT et HT_ 
•Systèmes de contrôle d'accès 
• Systèmes de transmission sans fil 

J es 4 et 5 décembre 2006 
les 7 et 8 février 07 
les 21 et 22 février 07 

Jes 15 et 16 mars 07 
Jes 19 et 20 mars 2007 
Jes 16 et17 avril 07 

> Conception avancée d'alarme incendie pour bâtiments classés de grande hauteur les 19 et 20 avril 07 
• La technologie de montage en surface (TMS) en contexte manufacturier le 25 avril 07 

Montréal 
Montréal 
Montréal 
Québec 
Montréal 
Montréal 
Montréal 
Montréal 

Mécanique 
• Construction et réparation de vaisseaux sous pression 
• Conception de systèmes de gicleurs automatiques 
• Production, préparation d'air comprimé et contrôle des coûts. 
• Conception optimisée des systèmes d'énergie solaire 
• L'ingénierie au service de l'acheminement non destructif des marchandises 
• Services auxiliaires des salles informatiques: climatisation, 
plomberie et protection incendie 

• Les principes de combustion et les chaudières industrielles 

Civil 
• Conception, installation et inspection des systèmes pour l'évacuation 
et le traitement des eaux usées des résidences isolées 

• Droit de la construction 
• Inspection d'immeubles. 
• Diagnostic et réhabilitation des réseaux d'égouts 
• Conception, diagnostic et réhabilitation des réseaux d'eau potable 
• Techniques d'auscultation de l'état des ouvrages de béton 

le 16 février 07 Montréal 
le 20 février 07 Montréal 
les 27 et 28 février 07 Montréal 
les 22 et 23 mars 07 Montréal 
les 12 et 13 avril 07 Montréal 
le 19 avril 07 Montréal 

Santé-Sécurité 
•Sécuritédes machines 

Jes 5 et 6 février 07 Montréal 
_les 12 et 13 février 2007 Montréal 
J e 13 février 07 Montréal 
les 19 et 20 février 07 Montréal 

Jes 11 et 12 avril 2007 Montréal 

les 23 et 24 avril 07 Montréal 
Jes 24 et 25 avril 07 Québec CD 

O 

• Vibration des machines : entretien en milieu industriel 
• Le contrôle du bruit industriel: solutions en ingénierie 
• Conception ergonomique de salles de commande et de surveillance. 

Jes 15 et 16 février 07 
Jes 22-23 février 07 
Jes 26-27 mars 07 
les 26-27 mars 07 

Montréal 
Montréal 
Québec 
Montréal 

Cours en entreprise 
Le programme de formation à contrat du CIPE est offert à toute entreprise ou organisation qui souhaite offrir une formation 
adaptée de haut niveau sur les lieux mêmes du travail ou à un endroit désigné. Pour obtenir plus d'informations sur ces 
programmes, visitez notre site Internet au www.cipe.ca, ou appelez Guy Arbour au (514) 916-1296, ou Silvia Mihai au (514) 
426-0448. Vous pouvez aussi leur adresser un courriel au qarbour@cipe.ca ou smihai@cipe.ca. 

Cours intensifs réservés a i l ingénieurs 
Description 

Tél.: 1-877-374-2338 
>urs et inscription www.cipe.ca 

Fax: 1-800-866-6343 Courriel: info@cipe.ca 

http://www.cipe.ca
mailto:qarbour@cipe.ca
mailto:smihai@cipe.ca
http://www.cipe.ca
mailto:info@cipe.ca


DOSSIER LA PROFESSION ET SON AVENIR 

COMBLER LES DÉFICITS en main-d'œuvre 
et en infrastructures 

L « 
'avenir s'annonce intéressant pour la profession, 
pour autant que l'on puisse combler le déficit 

'actuel en main-d'œuvre et la déficience des 
infrastructures, affirme l'ingénieur Wilfrid Morin, président 
de Teknika HBA. Le Canada connaît non seulement un 
déficit financier, mais aussi de graves insuffisances en infra-
structures. C'est notre dette cachée, conséquence directe 
de la lutte contre le déficit des années 1990. Il y a beaucoup 

« Les ingénieurs civils auront un rôle encore plus 
important à jouer a l'avenir dans notre société, 
surtout en raison du fait que la population est 
allergique à tout développement. Nous devrons 
monter au front pour apporter une voix plus 
rationnelle à ce débat. » 
Wilfrid Morin, président de Teknika HBA 

www. dotemtex . ca 

de rattrapage à faire dans ce domaine. 
Voilà pourquoi je pense que les ingé-
nieurs civils auront un rôle encore plus 
important à jouer dans notre société. 
L'intérêt pour le développement durable 
va en s'amplifiant et la population en 
général est de moins en moins réfrac-
taire à ce genre de changement. Nous, 
de la profession, devons assurément 
adopter cette tangente en apportant 
une voie plus rationnelle aux débats sur 
les grands projets de développement. 

« Une société ne peut pas être compé-
titive ni se développer si elle ne dispose 
pas d'infrastructures en bon état, parti-
culièrement dans les secteurs de l'éner-
gie et des transports, si elle ne possède 
pas de systèmes pour s'approvisionner 
en eau de qualité et si elle ne peut pas 
compter sur un nombre suffisant de 
cerveaux. Or, dans toutes les disciplines 
du génie, les ingénieurs ne sont pas 
assez nombreux ici actuellement. Pour 
attirer des jeunes dans notre profession, 
il faut avoir non seulement des projets, 
leur proposer des défis et des salaires 
intéressants, mais aussi s'assurer qu'ils 
sont reconnus socialement. Demandez 
à monsieur tout-le-monde ce que fait un 
ingénieur dans la vie, et il va bégayer. » 

Wilfrid Morin conclut son interven-
tion en soulevant une autre question 
préoccupante à ses yeux. «Ce qui nous 
fait beaucoup ombrage, c'est le manque 
flagrant de considération à l'égard de la 
profession, estime-t-il. Certains minis-
tères et nombre de clients jugent main-
tenant la qualité des professionnels 
en génie strictement à partir du coût. 
Cela fausse les règles du jeu et réduit 
notre capacitéd'attraction de candidats 
à la profession et la marge de profit 
nécessaire au développement de nos 
ressources. » 

®OTEMTEX 
Recherche de cadres 

Visez. 

NOTRE SPECIALITE: LA CHASSE 
. NOS CIBLES: LES 60 000$ À 200 000$ 

NOTRE TERRITOIRE: LE MONDE I N0 \ 

h 

GENEVIÈVE DESROCHERS, ing.. CRHA 
Vice-présidente et associée 
(450) 640-0090 poste 203 
1-800-736-6160 poste 203 
gdesrochers@dotemtex.ca 
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CONCILIER concurrence et éthique 
Le t e m p s passant, la 

mondialisation aidant, 
la concurrence simpli-

fiant, les ingénieurs ont à se 
débattre avec des pressions de 
plus en plus difficiles à conci-
lier : le raccourcissement des 
échéanciers et la réduction 
des ressources disponibles 
d'une part, et l'obligation de 
livrer un travail qui respecte 
les règles de l'art, le cadre réglementaire de la profession 
et la sécurité du public, d'autre part. 

« On peut constater dans la pratique actuelle des 
ingénieurs qu'il y a un risque à perdre de vue 
les volets réglementaire et déontologique de la 
profession ainsi que la nécessité de maintenir 
un jugement professionnel autonome.» 
Luc Bégin, professeur titulaire en éthique à 
l'Université Laval 

« On peut constater dans la pratique actuelle des 
ingénieurs qu'il y a un risque à perdre de vue les volets 
réglementaire et déontologique de la profession ainsi que 
la nécessité de maintenir un jugement professionnel 
autonome, dit Luc Bégin, professeur titulaire en éthique à 
l'Université Laval. L'un des grands défis de la profession 
d'ingénieur sera certainement de réconcilier ces deux 
pôles. D'autant que, de plus en plus, les ingénieurs sont 
des salariés et qu'à ce titre, le contact direct avec le client 
n'est plus une réalité concrète. La conséquence est que des 
ingénieurs perdent de vue leur autonomie de jugement. Il 
faut rappeler que, malgré leur statut d'employé, ils doivent 
maintenir leur indépendance et leur jugement profes-
sionnel. Tout concourt dans le contexte actuel à créer des 

«En tant qu'ingénieurs, nous travaillons avec ce qui est quantifiable. L'un de 
nos défis pour l'avenir, ce sera d'évoluer dans un monde où il n'y a pas de 
"bonnes" réponses. Il nous est difficile d'accepter que l'incertain existe et 
qu'il faut apprendre à vivre avec ! Toutefois, en tenant compte de l'éthique 
professionnelle, en basant nos décisions sur des valeurs partagées par 
notre collectivité, on y gagne en efficacité. » 

Propos de Pierre Frattolillo, ing. 
Directeur général, Association industrielle de l'est de Montréal 

pressions qui font oublier ces dimensions fondamentales 
de la pratique d'ingénieur. Cela dit, je suis optimiste pour 
l'avenir. Si je ne l'étais pas, je n'aurais pas élaboré un ate-
lier sur le professionnalisme ! » 

C'est à la demande de l'Ordre des ingénieurs du Québec 
que Luc Bégin a conçu cet atelier, en 2004-2005. Il s'agit 
d'une séance de formation, d'une durée d'une journée, 
portant sur l'identité professionnelle; deux ingénieurs 
expérimentés donnent l'atelier en différents endroits, 
notamment en entreprise. « Étant donné la nature du sys-
tème professionnel québécois, fait valoir Luc Bégin, on a 
parfois tendance à croire qu'il suffit d'enseigner le cadre 
des règles déontologiques pour s'assurer d'une bonne pra-
tique professionnelle. Mais il faut tenir compte aussi du 
professionnalisme, qui fait référence à la fois à l'expertise 
technique et au jugement professionnel. On attend d'un 
professionnel qu'il maîtrise sa pratique et, sous cet aspect, 
les choses vont bien. Mais le professionnel doit aussi faire 
preuve de jugement en intégrant un ensemble de valeurs 
fondamentales dans sa pratique. » 

Soulignons que, dans la foulée de cette formation, l'Ordre 
a élaboré, de concert avec le regroupement des doyens et 
des étudiants des facultés de sciences et de génie du Québec, 
un plan d'action visant à accorder plus de place à l'ensei-
gnement du professionnalisme dans les programmes de 
baccalauréat. 

^ QUALITAS ourse Qualitas /Jean-Guy Larocque 

I 

Une bourse d'études de 5 000 $ pour stimuler le développement de la relève 
des ingénieurs dans les domaines d'activités suivants : 
ingénierie des matériaux, environnement, géotechnique, gestion et évaluation routière. 

Qualitas offre annuellement une bourse de 5 000 S, en mémoire de M. Jean-Guy Larocque, ing., 
qui a consacré sa carrière au développement de l'ingénierie des sols et des matériaux 
(granulats, sols, béton, enrobés). 
Pour être admissible, l'étudiant doit être inscrit ou accepté à temps plein à un programme 
d'études de 2" cycle dans les domaines du génie civil ou du génie géologique au Québec. 
Date limite d'inscription : 27 avril 2007 

...Un partenaire du développement de la relève 
Pour plus de renseignements : 

www.qualitas.qc.ca 
Baie-Comeau • Brossard • Gatineau • Granby • Laval • Montréal • Québec • Saint-Jean-sur-Richelieu • Saint-Jérôme • Sept-îles • Sorel-Tracy • Trois-Rivières • Val-d'Or 

Remise de la bourse 2006 à M™ Stéphanie Blanchard 
de l'Université de Sherbrooke, en compagnie de 
son directeur de thèse, M. Richard Gagné, ing. Ph. I 
de M. Serge Meilleur, ing. M. Se. A. et de 
M. Marc Chatillon, ing. M. Ing., de Qualitas 

http://www.qualitas.qc.ca


DOSSIER LA PROFESSION ET SON AVENIR 

INTÉGRER les analyses de 
L « 

'ingénieur va devoir intégrer davantage l'ana-
lyse de risques et la gestion du changement, 
sous toutes leurs formes, dans sa pratique 

future», prédit l'ingénieur Jean Carpentier, directeur, Santé, 
sécurité et environnement chez Pétromont depuis 1996. 

« Les ingénieurs ont un rôle social de premier plan à jouer, 
rappelle Jean Carpentier. Ils doivent constamment se préoc-
cuper de l'impact de leur travail sur la sécurité des travailleurs 
et du public, leur environnement et leur santé. Je souhaite 
que l'ingénieur prenne plus conscience du rôle social cru-
cial qui lui est conféré par sa pratique, car je crois que nous 
ne réalisons pas suffisamment l'ampleur des conséquences 
de nos actes professionnels sur la société. » 

Jean Carpentier entrevoit l'avenir avec optimisme, mais 
circonspection. «Malgré toutes les contraintes que cela 
peut imposer, une gestion rigoureuse et impeccable des 
risques technologiques de toute nature m'apparaît comme 
un des grands enjeux auxquels l'ingénieur doit faire face; 

un défi que l'ingénieur doit 
« La gestion de risque est plus importante que jamais pour guider les ges-
tionnaires, et les ingénieurs doivent assumer leur rôle à cet égard. Il y a 
cependant une pénurie des compétences en gestion des risques. Les 
universités devraient intégrer cette gestion des risques dans leurs pro-
grammes de 1er cycle, et les ingénieurs, en faire autant dans leur pratique 
au moyen des cours de perfectionnement disponibles. La gestion des 
risques se vit au quotidien, qu'on en soit conscient ou non.» 

Propos d'Yves Dubeau, ing. 
Directeur Mesures d'urgence et sécurité civile, Gaz Métro 

et peut assumer avec succès. 
L'inverse serait tout simple-
ment inacceptable. Ainsi, les 
ingénieurs doivent soumettre 
leurs projets à un rigoureux 
processus d'analyse de risques 
et de gestion du changement 
afin d'en déterminer les failles 
et d'y apporter les modifica-
tions requises tout au cours 
de leur conception et de leur 
exploitation. Car il suffit 
qu'un seul événement grave 

se produise pour que toute l'industrie et ses ingénieurs 
en soient rendus responsables et mis au banc des accusés. 

C r é a f i r m 
Scan & 3 D / d i g i t a l solution 

« |e souhaite que l'ingénieur prenne plus conscience 
du rôle social crucial qui lui est conféré par sa pra-
tique, car je crois que nous ne réalisons pas suffi-
samment l'ampleur des conséquences de nos actes 
professionnels sur la société. » 
Jean Carpentier, directeur, Santé, sécurité et 
environnement chez Pétromont 

« Par son adhésion aux principes de la Gestion respon-
sableMD, Pétromont, une compagnie membre de l'Associa-
tion canadienne de fabricants de produits chimiques, 
rappelle Jean Carpentier, a pris l'engagement solennel de 
gérer de façon sécuritaire ses molécules chimiques du 
berceau à la tombe, c'est-à-dire tout au long du cycle de 
vie des produits chimiques qui y sont fabriqués. C'est 
l'engagement de tous les ingénieurs et de tout le person-
nel de la compagnie pour laquelle je travaille. » 

Pour Jean Carpentier, la rigueur professionnelle est 
incontournable. «Nous devons exercer une gestion hors 
pair de nos installations si nous ne voulons pas perdre 
notre droit de cité. La cohabitation sécuritaire et harmo-
nieuse de nos installations avec la communauté est primor-
diale. Les rôles et responsabilités de l'ingénieur y sont de 
premier plan. C'est une question de crédibilité, de rigueur 
et de responsabilité. Et, en définitive, le travail de l'ingé-
nieur ne consiste-t-il pas à laisser une empreinte positive 
dans la société dans laquelle il évolue?» 
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Forfait cellulaire pour 
les ingénieurs du Québec 
SERVIQ vous recommande Bell Mobilité, son fournisseur en services de communication sans fil 

En plus des forfaits Voix Dynamiques, ces forfaits sont aussi disponibles 

Forfaits Préférentiels PLUS 
«Soirs et Week-ends» 

Se lon vos besoins : 

P R É F É R E N T I E L o u 

P L U S 2 0 0 
P R É F É R E N T I E L 

P L U S 4 0 0 

Frais mensuels de base 2 0 $ * 40$* 

Minutes comprises 200 400 

Soirs (20 h à 7 h) et week-ends illimités 
(appels locaux) 

Inclus Inclus 

Centre de messages Express Inclus Inclus 

Facturation détaillée, Conférence 
à trois, Renvoi d'appel, Appel en attente Inclus Inclus 

Minutes additionnelles 304/minute 25tf/minute 

Appels interurbains (Canada) 30C/minute 25<î/minute 

Frais uniques d'activation Inclus Inclus 

Option 10-4 (walkie-talkie) 
illimité au Canada 15 $/mois 15 $/mois 

Opt ion Bell à Bell d isponible pour 5 $ par mois 

Téléphone 
cellulaire 
à partir de 

0 $ ( 1 ) 

APPARE ILS 
B LACKBERRY 
• Compatible avec 

la technologie 
Bluetooth* 

• Accédez et répondez 
à vos courriels en 
temps réel 

• Téléphone 
cellulaire intégré 

Pour en savoir plus : 
www.bureaumobile.ca PROMOTION SPÉCIALE 

Consultez www.bell-association.ca pour connaître 
la promotion en vigueur. 

Pour plus d' information concernant 
ce forfa i t ou la p romot ion spécia le en vigueur, 
consultez le site W e b : www. reseau lQ .qc . ca 
Numéro de référence du forfait : 104109837 
Autres forfaits disponibles 
(Voix Dynamique) : 100330942 
Visitez votre magasin Bell Mobilité ou 
Espace Bell, ou composez le 1-800-361-0040 

serviQ 
www.reseauIQ.qc.ca 

*Des frais mensuels de 9,70 $ par mois s'appliquent pour l'accès au réseau et pour le service e911. (1) Certaines conditions s'appliquent, voir détails en magasin. Les minutes du forfait 
peuvent servir à faire des appels locaux partout au Canada. Tarifs interurbains en sus. Disponible sur le territoire desservi par Bell Mobilité seulement. Bell Mobilité se réserve le droit à 
toutes modifications sans préavis. Des frais de résiliation anticipée s'appliquent à tout contrat à terme fixe. 

http://www.bureaumobile.ca
http://www.bell-association.ca
http://www.reseaulQ.qc.ca
http://www.reseauIQ.qc.ca


DOSSIER LA PROFESSION ET SON AVENIR 

Le génie-conseil : un intervenant économique majeur 
pour le Québec d'aujourd'hui et de demain 
Par Johanne Desrochers, caé 

L'Association des ingénieurs-conseils du Québec (AICQ) 
représente plus de 90 % de la main-d'œuvre du secteur 

du génie-conseil et compte 80 entreprises membres au sein 
desquelles œuvrent 15 000 employés. Plus de 15 % des 
ingénieurs membres de l'Ordre des ingénieurs du Québec, 
soit plus de 7 000 ingénieurs spécialisés dans différents 
domaines d'activité, travaillent pour des firmes de génie-
conseil privées et indépendantes. 

Cette indépendance des firmes est au cœur même de 
l'éthique professionnelle de l'ingénieur-conseil, puisqu'elle 
fait en sorte que les procédés de fabrication, les systèmes 
d'exploitation et les techniques de construction proposés 
assurent un rendement optimal sans servir les intérêts d'un 
concepteur ou d'un fabricant en particulier. 

L'ingénieur-conseil offre avant tout une diversité d'expé-
riences uniques permettant de relever des défis technolo-
giques dans le cadre de projets locaux et internationaux, 
le plus souvent à l'intérieur d'équipes multidisciplinaires. 

Au Québec, le secteur du génie-conseil se porte très bien. 
Les recettes des firmes installées au Québec atteignaient 
2,7 milliards de dollars en 2004, une croissance de 39 % 
depuis 1999. De plus, dans presque tous les domaines, l'acti-
vité a considérablement augmenté au cours des dernières 
années. Cette activité devrait se maintenir encore pendant 
plusieurs années, puisque des projets majeurs sont attendus, 
dans les secteurs de l'énergie, du transport, du bâtiment et 
de l'environnement, sans compter l'effervescence de certains 
secteurs industriels. 

À l'échelle internationale, où le savoir-faire du génie-
conseil québécois est reconnu et apprécié, les firmes ont 
continué de réaliser de nombreux projets. Sur le plan des 
recettes d'exportation, le Canada dispute aujourd'hui le 
troisième rang à la Hollande, derrière les États-Unis et le 
Royaume-Uni. Cette situation est en grande partie attri-
buable aux firmes québécoises, puisque leur apport repré-
sente 50 % des revenus d'exportations canadiennes. 

Dans ce contexte favorable, un des prin-
cipaux défis auquel doit actuellement 
faire face le secteur du génie-conseil 
est la rareté de la main-d'œuvre, une 
réalité qui s'est accentuée au cours des 
dernières années et qui permet d'offrir 
des perspectives d'avenir intéressantes 
aux ingénieurs-conseils. 

De plus en plus, l'ingénieur-conseil 
doit avoir une vision globale et stra-
tégique des projets, une vision qui 
dépasse son rôle technique. Son pre-

mier rôle est justement d'agir à titre de conseiller stratégique 
auprès de ses clients. Il doit tenir compte des concepts tels 
que le développement durable, le cadre de gouvernance 
dans lequel s'élaborent les projets et la gestion du risque. 
C'est ainsi qu'il met à profit sa capacité à proposer des solu-
tions novatrices tout en sachant s'adapter aux conditions 
environnantes. 

Malheureusement, une tendance préoccupante observée 
chez quelques donneurs d'ordre publics et privés constitue 
un frein majeur aux bonnes pratiques en matière de réalisa-
tion de projets de qualité et de recherche de solutions inno-
vatrices. Cette tendance consiste à considérer le coût des 
honoraires comme critère déterminant pour la sélection des 
firmes d'ingénieurs. 

Comme l'a déjà montré un sondage réalisé par l'Ordre, 
cette pratique reflète une méconnaissance du rôle de 
l'ingénieur-conseil dans un projet; d'autant plus qu'il est 
connu que le service d'ingénierie est un facteur clé dans la 
détermination du coût du cycle de vie d'un projet. 

Forts d'une expertise locale de calibre mondial, les membres 
de l'AICQ constituent un moteur important de l'économie 
et contribuent à assurer la pérennité du patrimoine collec-
tif. La société québécoise a donc intérêt à valoriser le rôle de 
l'ingénieur-conseil et à favoriser sa participation à toutes les 
étapes des projets. 

johanne Desrochers 
Pdg et porte-parole, AICQ 

servie 
ivacancesT^^m 

VISITEZ SOUVENT NOTRE SITE WEBI 
8060, rue St-Hubert „. 
Mon t réa l , Q u é b e c Village Pierre & Vacances Ste-Anne 14 Hyatt Regency Acapulco 

(514) 270-7373 ^ans " w s ' s t u t l i 0 ' * ® î . . . . . B U ^ ^ ^ R Sans repas, chambre vue montagne. A partir de -.. 
SANS FRAIS : 800-567-6617 

r — vacances Occidental Grand Playa Turquesa Vi Melia Las Dunas 'A 
p ^ j Q ^ ^ Q Tout inclus. Àpartir de Tout inclus. A partir de 

Tous les prix sont par personne en occupation double incluant les taxes. Les prix annoncés s'appliquent sur certains départs en janvier d'une durée d'une semaine et sont sujets à changements sans préavis. Consultez les conditions 
générales de la brochure Automne-Hiver 2006-2007 de Vacances Maestro. Vols opérés par Skyservice. Vacances Maestro est titulaire d'un permis du Québec et membre de l'ACTA Canada. Sujet à l'approbation gouvernementale. 
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École de gestion John-Molson 

« Grâce au programme de EMBA, je suis 
passée avec aisance de chercheure scientifique 
à directrice accomplie d'une entreprise de 
transfert de technologie qui tire ses revenus 
de la commercialisation du travail d'experts en 
recherche bioscientifique. » 

Anne Lane, PhD 1993, EMBA 1999 
Directrice générale, UCL BioMedica PLC 
Londres, CB 

Portrait d'une réussite 

Faites progresser votre carrière. Complétez vos compétences en 
sciences avec notre MBA exécutif, le plus réputé du Québec. 
Dans son palmarès mondial 2006, la prestigieuse revue financière Financial Times de Londres a 
classé le MBA exécutif de l'École de gestion John-Molson 1er au Québec. 

Les atouts de notre MBA exécutif : 

I 20 ans de savoir-faire I p r 0 g r a m m e intégré, perspectives internationales 
» Réputation internationale » C a d r e d'apprentissage exceptionnel 
» Expérience unique qui transformera » Orientation cadres supérieurs 

votre vie professionnelle » V o y a g e d'études à l'étranger 

Séances d'information : jeudi 7 décembre 2006, mercredi 10 janvier 2007, mercredi 24 janvier 2007 
1550, boul. de Maisonneuve Ouest, bureau 407 
de 18 h 00 à 19 h 00. 

Renseignements : Sharon Nelson (514) 848-2424 poste 3697 ou www.johnmolson.concordia.ca/emba 

L'École de gestion John-Molson est agréée par l'AACSB (Association to Advance Collegiate Schools of Business). 

U N I V E R S I T É É c o l e d e g e s t i o n 

Concordia A l i n i v p r s i t p r n t i r n r r l i a Un ive rs i t é Concordia 

w w w . c o n c o r d i a . c a 

http://www.johnmolson.concordia.ca/emba
http://www.concordia.ca


DOSSIER LA PROFESSION ET SON AVENIR 

REVALORISER l'i 
<• Il faut revaloriser l'image de la profession. On dit 
que la profession a l'air froide; en plus, avec le 
virage "vert" les ingénieurs sont souvent mal 
perçus. Les méthodes traditionnelles pour attirer 
les filles et les garçons en génie ont montré leurs 
limites. Il faut véhiculer un message mieux adapté 
aux jeunes d'aujourd'hui. » 
Claire Deschênes, professeure titulaire en génie 
mécanique à l'Université Laval 

é la place grandissante de la tech-
gie dans notre société, on aura de plus en 

plus besoin d'ingénieurs », affirme l'ingénieure 
ire Deschênes, professeure titulaire en génie mécanique 

l'Université Laval, présidente du Comité Femmes en 
ingénierie de l'Ordre des ingénieurs du Québec et titulaire, 
entre 1997 et 2005, de la Chaire CRSNG/Alcan pour les 
femmes en sciences et en génie. 

«Certains enjeux deviennent incontournables dans 
l'exercice de la profession, par exemple l'environnement, 

Jiversité culturelle, l'éthique, et ce, dans une c o r ! — 
• plus en plus complexe, poursuit Claire Descf 

«Dans les prochaines années, il faut absolument encourager des 
initiatives pour les parents au travail, par exemple : horaires très 
flexibles, travail à la maison, horaires à temps partiel, congés pour 
participer aux activités de l'école, congés spéciaux pour les parents 
ayant des enfants avec des besoins particuliers, etc. Ces encourage-
ments permettraient peut-être à certaines femmes ingénieures de ne 
pas quitter la profession, déjà qu'elles sont rares.» 

Propos de Caroline Lapointe, ing. 
Spécialiste en santé environnementale, Santé Canada 

mmmm 

11 faudra s'adapter à l'évolution de la société,. 
sation des marchés ainsi qu'aux ch 
dans un contexte où les organismes environnementaux 
non gouvernementaux manifesteront parfois une vive 
opposition plutôt que de travailler de concert avec nous. » 

L'avenir de la profession est toutefois hypothéqué par 
des facteurs sociaux majeurs, dont l'évolution démogra-
phique et le décrochage scolaire, selon Claire Deschênes. 
L'une des solutions serait de recruter davantage de femmes 
en génie, puisqu'elles ne représentent qu'un maigre 10 % 
des ingénieurs. Cela s'avère difficile à l'heure actuelle. 
« La tendance est généralisée en Occident : nous assistons 
non seulement à une baisse de la natalité, mais aussi à une 
diminution de l'intérêt envers la profession, en particulier 
chez les femmes, note Claire Deschênes. Le pourcentage 

sans hésiter Clai 
nouvelle a| 
toujours que 
virage "vert " , li 
Claire Deschênes, 
les filles et les garçc 
Il faut faire circuler 
sage mieux adapté aux 
sibilisés aux questions en' 

3es femmes et le nombre absolu de 
îns des programmes universitaires en 

que les femmes sont 
p plus attirées actuelle-

ment par les sciences de la 
santé, ce qui n'est pas mauvais 

ur elles ni pour la société, 
auf que le génie perd un 

ssin important de candidates 
ntielles. En outre, consé-

nce du décrochage scolaire, 
énie perd aussi nombre de 
iidats potentiels chez les 

immes. » 
te faire ? « Revaloriser 

le la profession », répond 
ment ? En adoptant une 
et concertée. « On dit 

air froide; en plus, avec le 
t mal perçus, dit 
elles pour attirer 
ré leurs limites, 

véhiculer un mes-
ui qui sont sen-

faut adapter 
oir. Le tout 
inciale avec 

gouvernements, les 

les programmes de formai 
devrait se faire en concertation à 1 
l'Ordre des ingénieurs du Québec, 
établissements d'enseignement et les différents groupes 
concernés, comme le organismes de promotion de la science. 
Sans oublier l'entreprise privée, parce que tout cela coûte cher ! 
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1956 - 2006 

D E P U I S LE GROUPE-CONSE I L LASALLE OFFRE 

DES S E R V I C E S DE CONSULTATION DANS 

LES DOMAINES DE L 'HYDRAULIQUE ET DE 

LA MÉCANIQUE DES FLUIDES APPL IQUÉE . 

^ A N S LE GROUPE EST ÉTABLI À MONTRÉAL (LASALLE) DEPUIS 1956. 

D'ABORD CONNU S O U S LE NOM DE LABORATOIRE D 'HYDRAULIQUE LASALLE, NOTRE GROUPE 

EXPLOITE LE SEUL LABORATOIRE D'HYDRAULIQUE PRIVÉ AU QUÉBEC, ET L'UN DES PLUS IMPORTANTS 

À L'ÉCHELLE NORD-AMÉRICAINE. NOUS S O M M E S FIERS D'AVOIR ÉTÉ ASSOCIÉS DÈS LES PREMIÈRES 

HEURES AU DÉVELOPPEMENT HYDROÉLECTRIQUE DU QUÉBEC, AINSI QU'À L 'AMÉNAGEMENT DE SES 

RIVIÈRES ET DE SES RESSOURCES HYDRIQUES. 

LE G R O U P E - C O N S E I L LASALLE INC 

MONTREAL. 

L A B O R A T O I R E D ' H Y D R A U L I Q U E 

M O D E L I S A T I O N N U M E R I Q U E 

E X P E R T I S E 



Favoriser le TRANSFERT et le RENOUVELLEMENT 
des connaissances 
« O X ^ x s 

n parlait beaucoup 
Id'une société du 
savoir, maintenant 

on va de plus en plus évoquer 
la société de création », avance 
Jocelyne Tremblay, directrice 
de projets depuis 2005 au 
Centre francophone d'infor-
matisation des organisations 
(CEFRIO), un organisme qui 
s'intéresse à l'usage des techno-
logies de l'information dans 
une optique de transformation 
et d'innovation. Les travaux 
entourant la problématique de 
la gestion des connaissances 
menés au CEFRIO ont fait ressortir que l'on ne peut faire 
les choses tout seul. « On doit désormais travailler en réseau 
et en équipe interdisciplinaire. La société de création va 
se concrétiser par le partage des connaissances et des 
savoirs tacites qui sont le fruit de l'expérience et l'expres-
sion de la richesse d'une organisation. » 

«Je suis dans la cinquantaine et ingénieur depuis 23 ans. Je n'ai 
jamais regretté ce choix. C'est plus qu'une carrière à mes yeux, c'est 
une profession au sens plein, une vocation. Il s'agit non seulement 
des compétences et des habiletés requises, mais aussi et surtout des 
standards et des valeurs que les ingénieurs se sont donnés. Ce ne 
sont pas de vains mots pour moi et j'espère que tout cela restera au 
cœur de notre pratique et de notre attitude. C'est, à mon sens, la 
meilleure garantie d'un avenir utile et enrichissant pour tous ceux qui 
relèveront le défi de l'ingénierie... pour la suite du monde.» 

Propos de Louis Robitaille, ing. 
Président, Groupe Cyan 

« Nul doute que l'Ordre des ingénieurs du Québec 
doit s'intéresser au transfert de savoir-faire, et ce, 
non seulement pour préserver le savoir des 
ingénieurs qui partent à la retraite, mais aussi | 
pour renouveler les connaissances de ceux qui 
demeurent en poste. » 
(ocelyne Tremblay, directrice de projets au CEFRIO 

Le transfert et le renouvellement des connaissances, 
voilà la voie que privilégie le CEFRIO afin de contrer les 
effets néfastes de la pénurie appréhendée de main-d'œuvre 
spécialisée. « Nul doute qu'une organisation comme l'Ordre 
des ingénieurs du Québec doit s'intéresser au transfert de 

savoir-faire, et ce, non seulement pour préserver le savoir 
des ingénieurs qui partent à la retraite, mais aussi pour 
renouveler les connaissances de ceux qui demeurent en 
poste, avance Jocelyne Tremblay. Il faut créer de nouveaux 
espaces d'échange et de collaboration, et maintenir à 
proximité les experts de façon que leur savoir demeure 
accessible. Le fait est que l'on innove davantage quand 
on ne part pas d'une page blanche, mais d'acquis et de 
ressources existantes que les jeunes peuvent s'approprier 
pour aller plus loin. » 

Le CEFRIO s'intéresse tout particulièrement aux moyens 
de transfert du savoir de nature collective et systématique, 
comme le mentorat en réseau, les communautés de prati-
ciens ou la modélisation des connaissances. « Dans ce dernier 
cas, explique Jocelyne Tremblay, il s'agit d'une approche 
structurée de transfert des connaissances entre un expert 
et un novice ; cette méthode a été mise au point par la Télé-
Université à partir du principe que l'expert ne possède pas 
nécessairement les compétences requises en pédagogie. 
Mais cela n'exclut pas le recours à des méthodes plus tradi-
tionnelles, comme le mentorat. » 

HEBERGEMENT SUTTON 
Pour une escapade ou une rencontre entre 

collègues, réservez un condo ou chalet 
entièrement équipé à proximité des pentes. 

2 nuits en condo 
2 c.c. l c.c. 

Tarifs promo 4 8 0 $ 3 5 5 $ 
Tarifs réguliers 565 $ 420 $ 

1 800 663 0214 
www.hsuttona.com 

SUTTON 

Promotion hébergement valide jusqu'au 31 mai 2007. Sur 
réservation, selon disponibilité. Conditions s'appliquent. 

Semaine des ingénieurs et 
technologues professionnels 

Billet de ski à 28 $ 
www.montsutton.com 

Du 29 janvier au 2 février 2007. 
Présentation de la carte membre O.I.Q. 
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Leader dans 
son domaine, 
Lafarge compte 
parmi les plus 
grands 
fournisseurs de 
matériaux de 
construction au 
monde. Joignez-
vous à une 
équipe composée 
de 80 000 
collaborateurs 
œuvrant 
quotidiennement 
au développement 
du groupe dans 
76 pays. 

Faire sa marque. Affirmer sa valeur. Travailler chez Lafarge, c'est explorer son avenir au 
sein d'une entreprise qui, depuis plus de 150 ans, construit le monde. La Bourse de New York, le 
canal de Suez, le tunnel sous la Manche : voilà un bref aperçu des multiples réalisations de Lafarge. 

Centre technique Lafarge - Amériques Division Ciment 
La division Ciment du Centre technique de Lafarge pour les Amériques est à la recherche de personnes 
qualifiées pour plusieurs projets importants d'expansion et d'ingénierie en Amérique du Nord et en 
Amérique latine. 
Offrez-vous une carrière d'envergure internationale. Mettez votre leadership et votre vaste expérience à 
profit dans l'un de ces postes de professionnels clés : 

• CHEFS DE PROJET • ESTIMATEUR DE PROJET • INGÉNIEUR EN PROCÉDÉS 
• INGÉNIEURS DE PROJET • CONCEPTEUR DE PROJET • INGÉNIEUR EN ÉLECTRICITÉ 

• INGÉNIEUR EN MÉCANIQUE 
Les candidats retenus doivent posséder au moins dix années 
d'expérience en ingénierie et en conception de projet dans l'industrie lourde, 
plus particulièrement dans l'industrie du ciment ou des ressources naturelles 
connexes. La disponibilité pour de multiples voyages est requise, alors qu'un 
potentiel de mobilité constitue un atout. Vous serez basé à Montréal ou Atlanta. 

Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae, en toute confidentialité, en 
indiquant le titre du poste visé, par courriel à jobcts@lafarge-na.com. 
Lafarge souscrit au principe de l'équité en matière d'emploi. 

Fonds FÉRIQUE 
Rendements et valeurs unitaires 
Rendements annuels composés au 30 septembre 2006 (96 

Fonds FÉRIQUE 
Valeurs unitaires 

1 A N 3 ANS 5 ANS 10 ANS 

REVENU COURT TERME 3,1 2,5 2,5 3,5 
OBLIGATIONS 3,6 5,4 6,4 6,5 
ÉQUILIBRÉ 6,4 9,6 6,6 7,8 
ACTIONS 6,9 17,0 12,1 10,6 
AMÉRICAIN 5,9 4,6 -0,9 5,5 
EUROPE 15,2 12,2 n.d n.d. 
ASIE 9,8 11,9 n.d n.d. 
MONDIAL 9,0 10,2 3,7 4,7 

30 SEPT 2005 30 SEPT. 2006 
DISTRIBUTIONS 
EN SEPT. 2006 

34,215 $ 34,207 $ 0,328 $ 
0,447 $ 
0,271 $ 

62,615$ 65,352 $ 0,263 $ 
8.343 $ 8,145$ 0,014$ 

0,049 $ 
0,058 $ 
0,046 $ 

Les rendements et valeurs unitaires des Fonds FÉRIQUE sont publiés dans les pages financières des principaux journaux, sous la rubrique fonds communs de p'acemeni de même o e 
sur notre site interne!. www.ferique corn Les rendements et valeurs indiqués tiennent compte des frais de gestion et d'exploitation payables par ies Fonds mais ne tiennent pas compte 
de toutes autres commissions d'achat et de rachat, de frais de placement et de frais optionnels qui pourraient s'appliquer, qui auraient pour effet de réduire le rendement Sauf avis 
contraire, chaque taux de rendement indiqué représente le rendement annuel historique composé à la fin de a période Les taux de rendement indiqués tiennent compte des fluctuations 
de la valeur des parts et du réinvestissement de toutes les distributions et ne tiennent pas compte de I mpôt sur le revenu payable par un porteur de parts, qui aurait pour effet de réduire 
le rendement. Leur valeur fluctue souvent et leur rendement passé n est pas indicatif de leur rendement futur. Veuillez I re le prospectus des Fonds FÉRIQUE a\ ant de faire un placement 
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DOSSIER LA PROFESSION ET SON AVENIR 

Des DÉFIS D'INTÉGRATION pour l'Ordre et l'ingénieur 
L: « 'ingénieur aura de plus en plus un rôle d'inté-

grateur à jouer dans les équipes multidisci-
1 plinaires, déclare l'ingénieur Claude Lizotte, 

directeur des affaires professionnelles de l'Ordre des 
ingénieurs du Québec depuis janvier 2000. «Je fais l'analo-
gie avec le chef d'orchestre dont on ne s'attend pas à ce 
qu'il soit virtuose de chaque instrument, mais qu'il main-
tienne ses connaissances musicales à jour, qu'il s'entoure 
de musiciens talentueux et qu'il fasse en sorte que l'inter-
prétation en concert satisfasse l'auditoire. À cet égard, les 

« Notre défi sera d'assurer une bonne intégration 
non seulement des nouveaux diplômés en génie 
qui sortent de nos facultés de génie, mais aussi de 
tous ces professionnels venant de l'extérieur du 
Québec qui cognent de plus en plus à notre 
porte. » 
Claude Lizotte, directeur des affaires profession-
nelles de l'Ordre des ingénieurs du Québec 

«je suis diplômé en ingénierie en Colombie. Le principal problème 
est que nous, les immigrants, ne nous renseignons pas bien chez 
nous. J'ai eu la chance d'assister à une séance d'information à Bogota 
donnée par un représentant du ministère de l'Immigration. Il nous a 
informés de l'existence des ordres professionnels et des professions 
à titre réservé. J'ai commencé mon processus d'inscription à Bogota et, 
après seulement un an à Montréal, je suis déjà membre de l'Ordre.» 

Propos de Javier José Mâsmela, ing. jr 

Ingénieurs Sans Frontières Québec 

... TRAVAILLER POUR LE MONDE 

Dans le cadre de sa campagne de financement 
2006, ISFQ fait appel à l'appui et à la générosité 
de tous les ingénieurs et ingénieures du Québec. 
Visitez notre site www.isfq.qc.ca . Vous en 
apprendrez d'avantage sur nous, sur nos 
activités et sur nos projets de développement 
international. 
Appuyez notre démarche en devenant membre 
(pour seulement 15$) ou en faisant un don 
déductible d'impôt. Découvrez sur notre site 
web ce que votre don de 25$, 50$, 100$ nous 
permettra de réaliser! 
L'adhésion et les dons en ligne sont maintenant 
possibles. 

Ingénieurs Sans Frontières Québec (ISFQ) 
10780 Laverdure, bureau 305, Montréal (Québec), H3L 
2L9, (514) 754-8383, courrier@isfq.qc.ca 

ingénieurs qui se voient uni-
quement comme des experts 
techniques manquent totale-
ment le bateau. 11 faut désormais 
marier les savoirs techniques, le 
savoir-faire et le savoir-être. Il 
faut être tout particulièrement 
capable de composer avec des 
conflits de valeurs, ce qui ne va 
pas de soi dans la société 
actuelle. » 

La perspective d'un manque 
d'effectifs pour combler les be-
soins futurs du marché québécois 
de l'emploi incite le gouverne-
ment du Québec à se tourner 

grandement vers l'immigration. Cela va poser des défis 
nouveaux et multiples pour l'Ordre. Déjà, à l'heure 
actuelle, environ le tiers des personnes souhaitant obtenir 
le permis d'exercer la profession d'ingénieur provient de 
partout à l'extérieur du Québec, contre quelque 10 % au 
début de la décennie. 

«Le rôle de l'Ordre, rappelle Claude Lizotte, est d'éva-
luer la compétence des individus au moment de l'admis-
sion, d'encadrer l'exercice de la profession, de s'assurer que 
les ingénieurs poursuivent leur développement profession-
nel et qu'ils agissent dans le respect du cadre réglemen-
taire. Notre défi sera d'assurer une bonne intégration non 
seulement des nouveaux diplômés qui sortent de nos 
facultés de génie, mais aussi de tous ces professionnels 
venant de l'extérieur du Québec qui cognent de plus en 
plus à notre porte. C'est un défi majeur, puisque cela im-
plique de maintenir un équilibre précaire entre une bonne 
gestion du processus de traitement des demandes et la 
nécessité imposée par le législateur de s'assurer de la com-
pétence des futurs ingénieurs. Ce n'est pas une équation 
simple à régler. » 

« L'autre grande difficulté est de travailler avec les 
intervenants du milieu, tant gouvernemental qu'universi-
taire, pour évoluer avec des professionnels qui ont une 
perception culturelle et technique fort différente de la 
nôtre en regard des obligations de l'ingénieur, conclut 
Claude Lizotte. Cela pose un réel défi de communication. 
Nous devons trouver la meilleure manière de relayer la 
bonne information pour que les candidats potentiels 
comprennent mieux les défis du professionnalisme. • 
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Avis de limitation du droit d'exercice 
Conformément à l'article 182.9 du Code des professions (L.R.Q., c. C-26), 
avis est donné par la présente que, le 8 août 2006, M. Luc Vallières (membre 
n° 044360), dont le domicile professionnel est situé au 1200, boul. 
Chomedey, bureau 950, à Laval, province de Québec, H7V 3Z3, a fait 
l'objet d'une décision du Comité administratif de l'Ordre des ingénieurs du 
Québec, relative à une limitation de son droit de pratique, à la suite des 
recommandations du Comité d'inspection professionnelle, à savoir : 

- de limiter le droit d'exercice de M. Luc Vallières en lui interdisant de 
signer et sceller tout document d'ingénierie dans le domaine de la pro-
tection incendie, jusqu'à ce que le stage de perfectionnement imposé 
par le comité administratif soit complété avec succès; 

- de limiter le droit d'exercice de M. Luc Vallières, en lui interdisant de 
signer et sceller tout document d'ingénierie dans le domaine de l'élec-
tricité du bâtiment, jusqu'à ce que le stage et les cours de perfectionne-
ment imposés par le comité administratif soient complétés avec succès; 

- de limiter le droit d'exercice de M. Luc Vallières en lui interdisant de 
signer et sceller tout document d'ingénierie dans le domaine du 
drainage urbain (génie civil), jusqu'à ce que le stage et les cours de 
perfectionnement imposés par le comité administratif soient complétés 
avec succès. 

Ces limitations du droit d'exercice de M. Luc Vallières sont effectives depuis 
le 2 novembre 2006 et prévaudront jusqu'à la réussite des stages de per-
fectionnement tels qu'imposés par le Comité administratif. 
Montréal, ce 13 novembre 2006 
Micheline Crevier, ing. 
Secrétaire par intérim de l'Ordre des ingénieurs du Québec 

• Ordre 

Cdes ingénieurs 
du Québec 

journée d'étude sur les 

réclamations 
sur contrats 

Conférence étudiante IIE Canada 2007 
Thématique : Réseau logistique 
Du 12 au 14 janvier 2007, l'École de technologie 
supérieure recevra des étudiants de génie industriel 
et de programmes d'études connexes de tout le Canada. 
L'événement se déroulera à l'hôtel Holiday Inn Midtown 
de Montréal. 
Nous invitons les professeurs, professionnels et 
entreprises à y participer. 
Plusieurs possibilités s'offrent à vous : 
* Devenir partenaire financier 
* Présenter une conférence 
* Offrir une visite industrielle 
* Tenir un kiosque d'information 
* Assister aux activités de la fin de semaine 

Pour de plus amples renseignements : 
Site Internet : http://iie2007.etsmtl.ca/ 
Courriel : communications.iie2007@etsmtl.ca 

À Québec 

À Montréal 

Renseignements 
et inscription 

Le 24 janvier 2007 

Le 22 février 2007 

Formation continue 
Pavillon J.-A.-DeSève, bureau 1153 
Université Laval, Québec (QC) G1K 7P4 
Téléphone: Télécopieur: 
(418) 656-3202 (418) 656-3101 
1 877 785-2825. poste 3202 
Courriel: fc@fc.ulaval.ca 

UNIVERSITE 
i « » «1 LAVAL 

Faculté des sciences et de génie 
Formation continue 

Réclamations: 
de la préparation 
au règlement final 

http://iie2007.etsmtl.ca/
mailto:communications.iie2007@etsmtl.ca
mailto:fc@fc.ulaval.ca


SIGNATURE NUMÉRIQUE 

ConsignO version 2 

Des ajouts de fonctionnalités pour satisfaire davantage 
les besoins des clients 
ConsignO est un logiciel qui a été créé par Notarius pour 
répondre aux besoins des différentes clientèles profession-
nelles et, plus particulièrement, de la profession d'ingénieur. 
ConsignO est inclus dans la Trousse de signature numérique de 
l'adhérent, qui comprend le logiciel de signature numérique 
et de chiffrement de données Entrust EntelligenceMC Security 
Provider 7.1 pour WindowsMD et un outil de conversion de 
fichiers en format PDF (PDF995). 

Une solution économique et efficace 
En fournissant les fonctionnalités de conversion et de signa-
ture des fichiers PDF à même la Trousse de signature numérique, 
on évite à l'utilisateur le coût d'achat de licences de logiciel, 
tel qu'Adobe Acrobat Standard ou Professionnel. Le logiciel 
ConsignO permet non seulement de signer numériquement 
des documents en format PDF, mais de le faire EN LOT en UNE 
SEULE OPÉRATION ! 

Une solution améliorée pour faciliter l ' intégration 
Cet automne, Notarius et Teknika HBA ont travaillé de concert 
pour apporter des améliorations utiles et de nouvelles fonc-
tionnalités au logiciel ConsignO. L'évolution du produit permet 
d'atteindre le degré de facilité d'intégration et de convivialité 
souhaité pour implanter la signature numérique avec succès, 
et ce, quelle que soit la taille de l'entreprise. 

Enfin, plusieurs signatures sur un même document ! 
Une nouvelle fonctionnalité très attendue est maintenant 
disponible : les signatures multiples sur un fichier PDF ! Désor-
mais, un document en format PDF peut être signé non seule-
ment par une seule personne, mais par plusieurs signataires. 
Lors de la préparation du document dans ConsignO, il suffit 
de définir le nombre de zones de signatures requis préala-
blement à l'apposition des signatures par les personnes 
concernées. 

Une procédure d'authentification simplifiée 
La méthode d'authentification s'effectue selon le type de 
document d'ingénierie (art. 7.4 des Directives pour I'authen-
tication de documents d'ingénierie). La personne (soit l'ingé-
nieur ou un de ses collaborateurs) qui détermine les zones de 
signatures requises au document d'ingénierie sur support 
électronique dans ConsignO 2.0 a la possibilité de sélection-
ner le mode d'authentification correspondant à la nature du 
document à signer. En conséquence, selon le mode d'authen-
tification sélectionné, l'image de la signature manuscrite seule-
ment ou l'image de la signature manuscrite et du sceau 
s'ajoute automatiquement au moment où l'ingénieur concerné 
signe numériquement le document. L'ajout de ces images 
dans ConsignO ne s'effectue qu'une seule fois dans la confi-
guration initiale. 

Des fichiers prêts à signer pour optimiser le temps 
du signataire 
Pour faciliter la tâche de l'ingénieur qui doit signer numérique-
ment un document sur support électronique déposé dans un 
répertoire sur le réseau, un courriel peut lui être acheminé 

l'avisant que le document est prêt à être signé. Dans le cour-
riel, on peut insérer un lien hypertexte qui permet à l'ingénieur 
d'accéder directement au fichier. À partir du lien hypertexte, 
le document à signer numériquement s'ouvre automatique-
ment dans ConsignO 2.0 ! De cette façon, l'ingénieur n'a pas 
à localiser l'emplacement du fichier à authentifier. À partir de 
l'onglet Signer, l'ingénieur signe aisément le document à l'aide 
du mot de passe associé à l'utilisation de sa signature 
numérique. Il va de soi que l'action d'authentifier un docu-
ment d'ingénierie revient à l'ingénieur qui en est l'auteur, en 
partie ou en totalité, en tenant compte de ses obligations 
déontologiques. 

ConsignO en trois étapes simples 
Une fois les configurations de base effectuées dans ConsignO : 
1. Convertir le document d'ingénierie en format PDF à l'aide 

de l'outil PDF995 fourni à même la Trousse de signature 
numérique. 

2. Ouvrir le fichier PDF dans ConsignO et déterminer les zones 
de signatures correspondant au type de document à 
authentifier. 

3. Signer le document avec ConsignO à l'aide de votre signa-
ture numérique. 

La reception de vos documents par courriel à 
la portée de tous vos destinataires 
Tout destinataire peut facilement ouvrir le document signé 
avec ConsignO. Il peut également valider l'authenticité de la 
signature numérique en effectuant la configuration nécessaire 
au logiciel Adobe Reader. D'un simple clic sur l'image du sceau 
ou de la signature manuscrite, il peut constater et confirmer 
l'authenticité du certificat de signature. Une suggestion : afin 
d'inciter votre clientèle ou vos partenaires d'affaires à effectuer 
cette vérification simple dès la réception de l'un de vos docu-
ments authentifiés numériquement et ainsi de les sensibiliser 
à la valeur ajoutée de votre signature numérique, la note sui-
vante pourrait être ajoutée. 

Ce document est signé numériquement. La signature numé-
rique est légale et respecte la Loi concernant le cadre juridique 
des technologies de l'information (L.R.Q., c. C-1-). Afin de 
valider la ou les signature(s) apposée(s) au document élec-
tronique, le lecteur doit télécharger gratuitement la procédure 
de configuration d'Adobe Reader selon la version d'Adobe 
Reader qu'il utilise au lien suivant (insérer le lien vers www. 
ingenieur.notarius.com/Assistance/Téléchargement de logi-
ciels/Procédures de configuration d'Adobe Acrobat Standard, 
Professionnel ou Reader 6 et 7). 

Tirez profit de ConsignO et de ses nouvelles fonctionnalités! 
Consultez la grille de tarification disponible au www.ingenieur. 
notarius.com sous la rubrique Obtenez votre signature. 

Pour plus d'information, contactez Notarius au 514 281-1442 
ou sans frais au I 800 567-6703, ou visitez le site 
www. ingenieur. notarius. com. 
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NOTARIUS 
A u service des profess ionnels 

VOUS JOUEZ AVEC LE FEU 
Vous pratiquez une noble profession et votre 
nom es t p r é c i eux p u i s q u e vous devez 
authentifier vos plans et devis. 

Vous jouez pourtant avec le feu en 
échangeant, par voie électronique, des 
documents non sécur isés avec votre 
cl ientèle. N'importe qui peut accéder à vos 
documents, les falsif ier ou prétendre en être 
l 'auteur si ceux-ci n'ont pas de protection 
adéquate. En bout de ligne, c'est votre 
crédibil ité qui est en jeu. 

UN JEU D'ENFANT 
Facile à utiliser, la signature numérique 
est le moyen privilégié par l'Ordre des 
ingénieurs du Québec pour vous lier de façon 
irréfutable à vos dossiers électroniques. Elle 
vous identifie comme étant l ' ingénieur 
auteur des documents, assure l'intégrité des 
données qui s'y retrouvent et en garantit 
l 'accès et la confidential ité en ne rendant 
vos documents l isibles qu'aux personnes 
autor isées à les consul ter . En plus de 
protéger l ' intégrité des données, elle 
authentifie votre document et lui accorde sa 
vraie valeur. 

Pour plus de détails, 
contactez Notarius au (514) 281-1442 

ou sans frais au 1 800 567-6703. Ordre 
des ingénieurs 

du Québec 

La signature numérique délivrée par Notarius 
est la seule reconnue par l'Ordre des ingénieurs 
du Québec. Elle protège vos documents 
transférés électroniquement contre toute tentative 
d'infiltration et de falsification. L'usage de la 
voie électronique comme mode de transfert de 
documents est une alternative aux traditionnels 
envois par messager. Plus rapide et plus efficace, 
elle simplif ie le mode de transmission des 
documents et réduit le temps requis pour la 
réalisation de vos dossiers, améliorant ainsi vos 
processus d'affaires. 

Et avec Notarius, votre signature est garantie. 



Examen professionnel et permis 

Examen professionnel : avis à tous les ingénieurs stagiaires et juniors 
Conformément au Règlement sur les autres conditions et modalités de délivrance des permis de l'Ordre des ingénieurs du Québec, 
les prochaines séances d'examen auront lieu comme suit : 

RÉGION DATE DATE LIMITE D'INSCRIPTION 
Trois-Rivières Samedi 24 février 2007, 13 h 24 décembre 2006 

Rouyn Mercredi 7 mars 2007, 18 h 30 7 janvier 2007 
Montréal Samedi 17 mars 2007,13 h 17 janvier 2007 
Catineau Samedi 14 avril 2007,13 h 14 février 2007 
Québec Samedi 28 avril 2007, 13 h 28 février 2007 

Pour vous inscrire à l'une de ces séances, vous devez utiliser la fiche d'inscription incluse dans la brochure intitulée Guide de l'examen professionnel que vous 
avez reçue lors de votre inscription au tableau de l'Ordre. Pour toute information additionnelle, vous pouvez communiquer avec la préposée à l'examen 
professionnel au numéro suivant : 514 845-6141 ou 1 800 461-6141, poste 3158. 
En conformité avec la Politique linguistique de l'Ordre, les candidats à l'examen professionnel peuvent, à leur choix, passer les épreuves soit en français, soit en anglais. 
Le document Notes préparatoires à l'examen est disponible uniquement en français. 

Informez-nous! Selon l'article 60 du Code des professions, tout membre de l'Ordre doit aviser le secrétaire de tout changement 
relatif à son domicile et aux lieux où il exerce sa profession, et ce, dans les trente jours de ce changement. 

Tout professionnel doit, en vertu de l'article 59.3 du Code des professions, informer le secrétaire de l'Ordre dont il est membre qu'il fait ou a fait 
l'objet d'une décision judiciaire ou disciplinaire visée à l'article 55.1, dans les dix jours à compter de celui où il en est lui-même informé. 

Par ailleurs, toute période d'inactivité (chômage, invalidité, congé parental, retour aux études, etc.) doit également être signifiée au secrétaire de l'Ordre, 
dans les trente jours, au début et à la fin de cette période. Veuillez noter que seuls les membres qui auront eu une période d'inactivité minimale de six mois 
et qui auront informé l'Ordre de tout changement à leur statut dans les trente jours pourraient obtenir un crédit applicable sur la cotisation annuelle. 

Permis d'ingénieur délivrés par le Bureau de l'Ordre des ingénieurs du Québec du 26 septembre au 6 novembre 2006 
Aghaby, Emile Cauchon, Luc Fortin, Eric Lemieux, Jean-François Pugin, Stéphane 
Audair-Tremblay, Nicolas Chabot, Karine Fortin, Simon Lessard, Sébastien Richard, Martin-Guy 
Babineau, Dominic Charette, Christiane Francoeur, Hugo Lessard, Steve Rodrigue, Eric 
Baccouche, Salah Cloutier, François-David Cagnon, lan Martineau, Alain Roy, Jean-Pierre 
Barakat, Khalil Cormier, Patrice Cauvin, Robert Masson, Richard Roy, Sébastien 
Beaudoin, François Cossette, Bruno Chogomu, Ngouh Frédéric Mathura, Joel Roy, Stéphane 
Beaudoin, Martin Cossette, Pierre-Marc Ciraldo Cardenas, Mayoux, Michel Salenikovich, Alexander 
Beaulieu, Etienne Côté, Daniel Julio Cesar Medenou, Alain Patrick Samoisette Desjardins, 
Bédard, Nicolas Côté, Philippe Girard, Nicolas Mercier, Damien Sylvain 
Béland, Patrick Couture, Patrick Gravelle, Marie-France Messier, Hugo Savoie, Geneviève 
Bélanger, Francis Croteau, David Guillén, Pedro Joaquin Messier, Isabelle Smetny-Sowa, Tomasz 
Bélanger, Mélanie D'Andréa, Pio Harvey, Luc Méthot, Julien St-Germain, François 
Bergeron, Steve Dansereau, Simon Heurtebize, Jean-Marie Michaud, François St-Pierre, Mathieu 
Betty, David Dario, Francesco HoTong, Thanh Khanh Michel, David Strasbourg, Stephan 
Binette, Jean-Sébastien Davison, Michael Hudon, Félix Minville, André Talbot, Sébastien 
Biais, Jean-Pierre Desrochers, Julie loannides, Joanna Morissette, Cathy Thompson, Brian 
Bolduc, Frédéric Desrochers, Vincent Jolibois, François Nimchuk, Michael Toma Iftode, 
Bolduc, Pierre Desrosiers, Rémi Khoury, Charbel Oxton, Richard Cristina Daniela 
Boulanger, Marilyne Dewey, Sébastien Laberge, Martin Paré, Christian Tremblay, Christian 
Bourk, Jean-François Dichiara, Cari Lahssini, Jalal Parent, Jean-François Tremblay, Marie Claire 
Braun, Valérie Dion, Eric Lalande, Cédric Park, Chan Wang Tremblay, Robin 
Briand, Audrey Doucet, Olivier Lambert, Francis Patience, Gregory Vachon, Frédéric 
Brousseau, Daniel Drelon, Benoît Landry, Sébastien Pelchat, Martial Veilleux, Sonia 
Brunet, Stéphane Duhamel, Karen Laprise, Marc Pépin, Dominic Verrelli, Daniele 
Bui, Tien Dai Falardeau, Valérie Lauzier, Louis-Philippe Pomerleau, Philippe 
Cantin, Benoit Farivar, Negar Lebrasseur, Eric Potvin, Yannick 
Cantin, Gilbert Fihey, Vincent Ledoux, Mélanie Pouliot, Mélanie 
Cassivi, Daniel Forté, Jean-Pierre Lemay, Stéphane Provencher, Martin 
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Pratique illégale 
et la mission des ordres professionnels 
Les ordres professionnels constitués en vertu du Code des pro-

fessions, tel que l'Ordre des ingénieurs du Québec, ont pour 
principale fonction d'assurer la protection du public. Ainsi, 

les ordres professionnels doivent notamment contrôler l'exer-
cice de la profession par ses membres. 

La profession d'ingénieur est l'une des professions dite d'exer-
cice exclusif reconnu par le Code des professions à son article 32. 
« Nul ne peut prétendre, ni exercer ou utiliser le titre d'ingénieur 
ou son abréviation sans être membre en règle de l'Ordre de même 
qu'exercer une activité réservée aux ingénieurs. » L'article 2 de 
la Loi sur les ingénieurs prévoit les travaux qui constituent le 
champ de pratique de l'ingénieur. 

La Loi sur les ingénieurs contient une dis-
position spécifique qui définit les infrac-
tions passibles de peines pénales. L'article 
22 prévoit essentiellement que nul ne peut 
prétendre être ingénieur sans être membre 
en règle de l'Ordre. 

«22. Quiconque, sans être membre 
en règle de l'Ordre : 

1° exécute l'un des actes visés à l'article 3 ci-dessus; 
prend le titre d'ingénieur seul ou avec qualificatifs, ou 
se sert d'une abréviation de ce titre, ou d'un nom, titre 
ou désignation pouvant faire comprendre qu'il est 
ingénieur ou membre de l'Ordre; 
s'annonce comme tel; 
agit de manière à donner lieu de croire qu'il est autorisé 
à exercer les fonctions d'ingénieur ou à agir comme tel ; 

5° authentique par sceau, signature ou initiales un docu-
ment relatif à l'exercice de la profession d'ingénieur 

est coupable d'une infraction et passible des peines 
prévues à l'article 188 du Code des professions. » 

L'utilisation du titre d'ingénieur par une personne non 
membre de l 'Ordre 
A la suite d'une enquête menée par l'Ordre, une personne a récem-
ment été reconnue coupable par la Cour du Québec d'avoir 
enfreint l'article 22 de la Loi sur les ingénieurs. 

Celle-ci a été reconnue coupable de s'être servi d'une abrévia-
tion du titre « engineer » sur un document d'inspection alors qu'il 
détenait un diplôme d'ingénierie sans être membre en règle de 
l'Ordre au moment de l'infraction. 

D'abord, cette personne a tenté de faire valoir au tribunal que 
l'infraction était due au fait qu'il ne connaissait pas l'article 22 
de la Loi sur les ingénieurs. Or, il est d'une importance capitale 
que tout professionnel ait minimalement une connaissance des 
lois applicables à sa profession. À cet égard, la Cour, dans son 
jugement oral, rappelle que : 

« [...] c'est que vous n'avez pas lu votre loi de votre propre 
corporation, [...] c'est pas un moyen de défense en droit de 
dire : je ne le savais pas, parce que nul n'est sensé ignorer la 

2° 

3° 
4° 

loi, puis en plus, c'est pas n'importe quelle sorte de loi, c'est 
la loi, Loi sur les ingénieurs. Il faut au moins lire celle-là si on 
ne lit pas les autres. L'ignorance de la loi, c'est pas une 
défense. » 
Par la suite, la Cour a réitéré l'importance de maintenir la 

confiance du public en la profession d'ingénieur et la nécessité 
de s'assurer que toute personne qui utilise le titre d'ingénieur 
ou son abréviation est un membre en règle de l'Ordre soumis 
à sa surveillance. 

A cet égard, il est important de rappeler que la profession 
d'ingénieur est une profession dite d'exercice exclusif notamment 

Il est d'une importance capitale que tout 
professionnel ait minimalement une connaissance 
des lois applicables à sa profession. 

parce que le législateur a jugé qu'un préjudice grave pourrait être 
subi par le public recourant aux services de ces personnes du fait 
que leur compétence ne serait pas contrôlée par l'Ordre. 

Ainsi, la Cour dans ce même jugement établit ce qui suit : 
« Quand le public fait affaire avec un professionnel, la con-
fiance que cette personne a envers ce professionnel est de 
savoir qu'ils font affaire avec quelqu'un de reconnu comme 
ingénieur, parce que tout le monde sait qu'il existe l'Ordre 
des ingénieurs qui admet des membres à l'exercice de la 
profession, et l'Ordre s'est assuré que cette personne-là a 
suivi des études, est compétente pour être ingénieur. Donc, 
on a une confiance de faire affaire avec un ingénieur 
reconnu. Pour un dentiste, c'est la même chose. Pour un 
avocat, c'est la même chose. [...] En contrepartie, l'Ordre 
ou la profession surveille pour ne pas qu'il y ait personne 
d'autre qui fasse le travail professionnel [...] qui n'a pas les 
qualifications pour le faire ou qui n'est pas membre en 
règle de sa profession. » 

En terminant, l'obtention d'une contrepartie ou non, telle 
qu'une somme d'argent à la suite de l'utilisation du titre 
d'ingénieur ou de son abréviation par une personne qui n'est 
pas membre de l'Ordre, n'est pas considérée pour déterminer 
si celle-ci a commis une infraction à l'article 22 de la Loi sur les 
ingénieurs. À cet effet, la Cour émet le commentaire suivant : 

« Mais vous l'avez signé en tant qu'ingénieur. Vous l'avez 
admis, c'était pour rendre service à un ami. Donc, qu'il y ait 
des frais ou pas de frais, ça n'a pas d'importance. » 
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Le devoir de conseiller : 
plus que de la simple information 
Un membre d'un ordre professionnel ne peut invoquer le fait 

qu'il subit une poursuite en responsabilité civile pour obtenir 
un délai du processus disciplinaire dont il fait l'objet. Le 

Comité de discipline de l'Ordre des ingénieurs du Québec a 
rejeté une telle demande en octobre 20051 et, dans une déci-
sion rendue en novembre 2005, le Tribunal des professions2 

lui a donné raison, confirmant ainsi le rôle et le pouvoir du Comité 
de discipline. 

L'ingénieur fait l'objet d'une poursuite relative à un contrat 
au cours duquel il a également commis une infraction au Code 
de déontologie. Pour justifier sa demande de remise de l'audience 
devant le Comité de discipline, l'ingénieur a soutenu que la preuve 
présentée lors de l'audition devant l'instance disciplinaire de 
l'Ordre serait la même que celle présentée devant la Cour supé-
rieure qui aura à entendre le litige civil. Selon l'avocate de l'in-
timé, celui-ci aurait alors à subir deux procès pour les mêmes 
faits. Elle a soutenu que l'audition devant le Comité de disci-
pline influencerait le déroulement du dossier devant la Cour 
supérieure et que son client en subirait un préjudice. Toujours 
selon elle, la Cour serait mieux placée que le Comité pour juger 
de la conduite de l'intimé parce qu'elle entendra une preuve plus 
étendue. Le Comité devrait donc donner préséance à la Cour 
et attendre la fin du procès pour entendre la cause disciplinaire. 

Un droi t au tonome 
En réponse à cette argumentation, le syndic de l'Ordre a rap-
pelé que «le Comité de discipline n'a pas à décider de la 
responsabilité civile des intervenants au dossier, mais de déter-
miner si le professionnel a agi en conformité avec les règles 
déontologiques qui régissent les membres de son Ordre». 
Dans ce cas-ci, la seule question soumise au Comité est de savoir 
si l'intimé a commis ou non la faute déontologique qui lui est 
reprochée, soit d'avoir soumis des avis incomplets ou contradic-
toires qui n'étaient pas basés sur des connaissances suffisantes 
(article 2.04), et d'imposer les sanctions de façon à dissuader 
la répétition de ces gestes. 

L'avocate représentant le syndic devant le Comité a aussi 
souligné que la jurisprudence soutient l'idée que le droit discipli-
naire constitue un droit autonome. À ce titre, il n'a pas à céder 
le pas à un autre domaine du droit. 

Avant de rejeter la demande de remise de l'intimé, le Comité 
de discipline a rappelé son rôle et celui de l'Ordre. « La protec-
tion du public est la pierre angulaire du droit disciplinaire», a 
souligné le Comité. En effet, en permettant la création des ordres 
professionnels et d'instances comme le Comité de discipline, le 
législateur a d'abord voulu assurer la protection du public rela-
tivement à la pratique des professionnels. Le Comité donne la 
priorité à cet objectif sur les intérêts privés qu'implique, par 
exemple, une poursuite en responsabilité civile. 

Dans le compte-rendu de la décision, nous pouvons lire que 
« le Comité doit tenir compte aussi du message qu'il adresse à 
ses pairs en regard de ses décisions : s'il acceptait de remettre 

ses auditions en raison de poursuites devant d'autres instances, 
il ne remplirait pas le rôle que lui confie le législateur. De plus, 
poursuit le Comité, cela aurait pour conséquence de paralyser 
le processus disciplinaire, ce qui va à l'encontre de son devoir 
en regard de la protection du public. » Le rôle du Comité est 
de juger si un membre de l'Ordre enfreint ou non les lois et règle-
ments qui régissent la pratique de la profession. 

Le devoir de conseiller 
Une fois la requête pour remise rejetée, le Comité de discipline 
a pu entendre la cause de l'ingénieur. Celui-ci a émis un avis 
qui n'était pas basé sur des connaissances suffisantes. Il s'agit 
d'une dérogation à l'article 2.04 du Code de déontologie. Il a 
commis cette faute en 1999, lors de la réalisation d'un man-
dat visant à évaluer les risques de contamination d'un terrain. 
Sur la foi de sa recommandation, le client a acquis le terrain 
pour y aménager un entrepôt. Quelques années plus tard, le 
client a voulu aménager une quincaillerie sur le site et son 
institution financière a alors exigé une autre évaluation des sols. 
Il s'est avéré qu'il y avait une contamination qui était vraisem-
blablement liée aux activités industrielles précédant l'acquisi-
tion du terrain. L'intimé, en émettant son avis, n'a pas tenu 
compte de cet historique industriel. 

L'expert mandaté par le syndic de l'Ordre a conclu que 
« l'ingénieur manquait de connaissances et d'expérience pour 
émettre l'opinion exprimée dans son document du 24 mai 1999. 
Une caractérisation environnementale préliminaire phase I aurait 
dû être réalisée pour préciser la position des sources potentielles 
de contamination, tant sur le site que chez les voisins. Les résul-
tats de cette étude auraient permis de définir le programme de 
sondage d'une caractérisation préliminaire phase II qui aurait 
été jugée nécessaire pour confirmer la qualité environnemen-
tale du site. » 

L'intimé s'est contenté d'une inspection visuelle et a conclu 
son rapport en estimant que les risques de contamination étaient 
faibles. Toutefois, le Comité de discipline estime qu'il devait aller 
plus loin. « L'intimé, peut-on lire dans le jugement, a le devoir 
de conseiller son client de la meilleure manière possible et cela 
va plus loin que la simple information ». 

Selon le Comité, « l'intimé connaissait les usages antérieurs 
du site et il avait à sa disposition les informations nécessaires pour 
conseiller son client avec compétence; mais il ne l'a pas fait et 
a ainsi dérogé à ses obligations déontologiques en émettant une 
conclusion inacceptable dans les circonstances de ce dossier». 
Le Comité a déclaré l'intimé coupable et lui a imposé une amende 
de 1 500 $ ainsi que le paiement des frais. 

' Comité de discipline de l'Ordre des ingénieurs du Québec, district de 
Montmagny, n° 22-05-0305, 26 octobre 2005, 13 juin et 7 septembre 
2006. 
2 Tribunal des professions, district de Montmagny, n° 300-07-000001, 
28 novembre 2005. 
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Ins tances décis ion nelles 

Le Bureau s'est réuni en séances extraordinaires les 7 et 25 septembre, et le 12 octobre; 
les séances ordinaires ont été tenues les 25 septembre et 3 novembre. Le Comité adminis-
tratif (CA) s'est réuni en séances extraordinaires les 21 et 28 septembre, les 6, 11, 23 et 
24 octobre, et en séances ordinaires les 22 septembre et 27 octobre 2006. 

Bureau 

Le Bureau a reconnu huit priorités et des pistes d'actions 
concrètes aux fins de la réalisation de son programme de Plani-

fication stratégique dont il avait reçu un rapport-synthèse en juin 
dernier. Ces priorités sont l'inspection professionnelle; la surveil-
lance de la pratique illégale ; la discipline ; le soutien aux nouveaux 
membres; le développement professionnel; la valorisation de la 
profession ; la relève et l'admission. Les enjeux liés aux huit prio-
rités concernent la mission de protection du public, la promotion 
de la profession et le fonctionnement organisationnel. Un projet 
de Planification stratégique triennal ainsi que son évaluation finan-
cière ont également été adoptés par le Bureau au même moment. 
Le Bureau a nommé Mme l'ingénieure Micheline Crevier aux fonc-
tions de secrétaire et directrice générale par intérim, à la suite 
des démissions de MM. les ingénieurs Michel Dagenais, nommé 
précédemment directeur général par intérim, et Claude Lizotte, 
nommé secrétaire par intérim. 
Le Bureau a procédé à l'élection par cooptation de quatre 
administrateurs; ainsi, M. l'ingénieur Stéphane Bilodeau a été 
élu pour représenter la région électorale de l'Estrie pour un 
mandat se terminant en juin 2009, à la suite de la démission de 
M. l'ingénieur Florent Meloche. M. l'ingénieur Yves Boisvert a 
aussi été élu par cooptation pour représenter la région électorale 
de l'Abitibi-Témiscamingue pour un mandat se terminant en juin 
2007, à la suite de la démission de M. l'ingénieur Sylvain Dallaire. 
M. l'ingénieur Éric Potvin a été élu par cooptation pour repré-
senter la région électorale du Saguenay-Lac-St-jean pour un 
mandat se terminant en juin 2008, à la suite de la démission de 
M. l'ingénieur Gaétan Tremblay. Enfin, M. l'ingénieur Christian 
Camirand a été élu au siège de représentant de la région électo-
rale de Montréal pour un mandat se terminant en juin 2009 à 
la suite de la démission de Mme l'ingénieure Micheline Crevier. 
Un autre siège d'administrateur représentant la région électo-
rale de Montréal sera pourvu par cooptation en décembre 2006, 
à la suite de la démission de M. l'ingénieur Giuseppe Indelicato, 
dont le mandat venait à échéance en juin 2009. 
Le Bureau a renouvelé les mandats respectifs de Mme et MM. 
les ingénieurs Suzelle Barrington, Pierre-Paul Dumoulin et Gilles 
Rivard aux fonctions de membres du Comité d'inspection pro-
fessionnelle (CIP) pour un terme de trois ans venant à échéance 
le 31 octobre 2009. En outre, le Bureau a nommé Mmeet MM. 
les ingénieurs Georgette Bali, Guy Robert et Daniela Turbatu 
Pétrulian à titre d'inspecteurs et d'enquêteurs pour le CIP. De 
plus, le Bureau a nommé MM. les ingénieurs Denis Cossette et 
Claudio Polonia à titre d'inspecteurs pour le CIP. 
Le Bureau a reçu le rapport d'activités du Comité d'inspection 
professionnelle pour la période du 1er avril 2005 au 31 mars 2006; 
l'instance décisionnelle se penchera, lors d'une séance ultérieure, 
sur l'ensemble des recommandations présentées par le CIP dans 
le cadre de son rapport annuel d'activités. 
Le Bureau a décidé d'accepter qu'un avocat ou si possible un 
ingénieur-avocat représente l'Ordre en qualité d'intervenant intéressé 
tout au long des travaux de la Commission Johnson; le Bureau a 
en outre reçu le bilan des actions de communication de l'Ordre liées 
à l'effondrement du viaduc de la Concorde le 30 septembre 2006. 

Le Bureau a accepté que l'Ordre signe un contrat avec l'imprimerie 
Transcontinental Interweb pour l'impression de la revue PLAN. 
Il a, de plus, accepté de modifier le contenu de la revue PLAN, 
de moderniser la grille graphique de même que la grille tarifaire. 
Comité administratif 
Le Comité administratif (CA) a tenu plusieurs séances extraor-
dinaires, dont l'objet principal a consisté à rencontrer le groupe 
d'experts de l'Office des professions du Québec chargé de réviser 
la Loi sur les ingénieurs. Le CA a également tenu des séances 
extraordinaires afin d'entendre des ingénieurs et d'analyser des 
dossiers d'ingénieurs ayant fait l'objet de recommandations du 
CIP en vertu de l'application de l'article 55 du Code des profes-
sions du Québec. 
Le CA a autorisé des poursuites pénales, a délivré des permis 
d'ingénieur, d'ingénieur junior et d'ingénieur stagiaire, a reconnu 
des équivalences de diplôme et de formation et a accordé des 
permis temporaires, le tout en vertu des lois applicables. 
Rappelons que toutes les réunions du CA ont aussi pour fonc-
tion de préparer des recommandations à soumettre à l'instance 
décisionnelle de l'Ordre. 

Encouragez la relève universitaire 
Organisé par des étudiants en génie de l'Université de 
Sherbrooke, le Groupe de collaboration internationale 
en ingénierie de l'Université de Sherbrooke (GCIUS) 
vise à construire une usine de transformation de 
canne à sucre permettant à une coopérative d'agri-
culteurs péruviens de contrôler la valeur ajoutée. 
Cette organisation est à la recherche de partenaires. 
En tant que membre de l'Ordre des ingénieurs du 
Québec, vous pouvez contribuer à faire de cet 
événement un franc succès. 

Renseignements : 
GCIUS 
Faculté de Génie, local C1-2045 
Université de Sherbrooke 
2500, bout, de l'Université, 
Sherbrooke (Québec) J1K 2R1 
Tél. : 819 821 -7392 
Téléc. : 819-569-4114 
Courriel : mbv@gcius.ca 
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Nos infrastructures 
routières en 
piteux état 

La date du 30 septembre 2006 restera tristement 
marquée par la tragédie de l'effondrement du viaduc 
de la Concorde à Laval. Ce drame, le deuxième de 
cette nature en quelques années, nous rappelle qu'il est 
grand temps de débattre sur la place publique de la 
qualité de nos infrastructures routières. 

Armatures de béton mises à nu, structures rouillées et 
nids de poules ne sont que quelques exemples 
témoignant de l'état désolant de nos infrastructures 
routières. Par ailleurs, de nombreux ingénieurs civils 
ne cessent de déplorer cette situation, désormais 
évidente et inquiétante pour toute la population du 
Québec 

Le bilan de l'état des routes et des ouvrages d'art au 
Québec leur donne raison: selon les informations du 
ministère des Transports (MTQ) recensées pour 2005-
2006, 2 301 ponts et viaducs de notre réseau routier 
sont en mauvais état. En effet, plus de 45 % d'entre 
eux auraient besoin de subir une cure de rajeunisse-
ment à brève échéance. 

Il en est de même pour les quelque 30 000 kilomètres 
de routes qui sont sous la responsabilité du ministère 
des Transports du Québec. Ainsi, même si l'on note 
une très légère amélioration de la proportion des 
chaussées jugées en bonne condition pour 2005-2006 
par rapport à l'année précédente (62,1 % au lieu de 
61,3%), des investissements majeurs demeurent tou-
jours nécessaires pour remettre nos routes à niveau. 

Pourtant, cette situation, qui ne date pas d'hier, n'aurait 
pas dû nous prendre par surprise. En effet, il est évident, 
une trentaine d'années après la mise en place de struc-
tures routières, que des réparations majeures doHrait être 
effectuées. Puisque la majorité des infrastructures ont été 
construites entre 1960 et 1980, les décideurs politiques 
auraient dû prévoir des investissements significatifs dès 
1990 pour en assurer un entretien adéquat. Aussi, nous 
espérons qu'à l'avenir, les décideurs sauront mieux assu-
mer leurs responsabilités. 

Au-delà des chiffres et des décisions passées, une 
réflexion collective sur la manière de gérer le maintien et 
le développement de notre réseau routier dans les 

années à venir s'impose. En tant qu'acteur concerné 
par cette problématique, le Riseau des ingénieurs du 
Québec entend faire sa part et mener une étude 
sérieuse afin d'apporter un éclairage inédit sur cette 
situation. Cette étude servira principalement à déter-
miner quels devraient être nos choix collectifs en 
matière de réparation, de réfection et de dévelop-
pement du réseau routier. L'étude abordera également 
des thématiques comme l'importance des critères de 
qualité dans l'octroi des contrats, la place faite à 
l'innovation, la réglementation relative aux différents 
types d'utilisateurs des routes, etc. Enfin, elle proposera 
des solutions pertinentes pour gérer le développement 
futur du réseau routier en privilégiant le respect des 
aspirations et des moyens de la population québécoise. 

Dans un même ordre d'idées, je souhaite partager avec 
vous notre déception quant au mandat de la Commission 
Johnson qui, à notre sens, est trop restrictif. Nous 
espérons que nos confrères Roger Nicolet, ing. et 
Armand Couture, ing. interpréteront le mandat de la 
Commission de façon souple, notamment en prenant 
aussi en considération toutes Les questions qui touchent 
à l'entretien et au développement de nos infrastructures 
routières. Nous souhaitons notamment qu'ils nous 
disent si les ingénieurs québécois œuvrant dans ce 
domaine ont aujourd'hui toutes les ressources néces-
saires pour effectuer leur travail adéquatement. 

En terminant, vous êtes invités à poursuivre avec nous 
cette réflexion en participant à nos forums de discus-
sions sur notre site Internet au www.reseaulQjqc.Ga. 
Par ailleurs, si vous avez des informations intéres-
santes à nous transmettre, vous pouvez aussi nous 
écrire à soutien@reseauIQjjc.ca. 

Giuseppe Indalicato, ing. 
PRÉSIDENT DU RÉSEAU DES INGÉNIEURS DU QUÉBEC 

RESEAU 
•ES INGÉNIEURS 
DU QUÉBEC 

1100, rue De La Gauchetière Ouest, bureau 350 
Montréal (Québec) H3B 2S2 
TéL : 514 845-9664 ou 1 866 845-9664 
Téléc. : 514 8454876 
www.rcseauIQ.qc.ca 

http://www.reseaulQjqc.Ga
mailto:soutien@reseauIQjjc.ca
http://www.rcseauIQ.qc.ca


L'Ordre des ingénieurs du Québec est l'organisme qui régit la profession 
d'ingénieur au Québec. Son rôle consiste à encadrer la pratique du génie 

afin d'en assurer la qualité et, de ce fait,la protection du public. 

OFFRES D'EMPLOI 
Syndic adjoint 

(2 postes à temps plein) 

L'Ordre des ingénieurs du Québec sollicite des candidatures d'ingénieurs 
ou d'ingénieures pour deux postes de syndic adjoint. 

Fonctions 
Sous l'autorité du syndic, le titulaire du poste enquêtera sur des alléga-
tions d'inconduite professionnelle par les membres et veillera à la stricte 
observance par les ingénieurs des dispositions du Code des professions, 
de la Loi sur les ingénieurs et des règlements de l'Ordre. 

Le titulaire analysera les informations provenant du public, des membres 
ou d'autres sources faisant état de l'indiscipline professionnelle d'un ou 
de plusieurs membres. 11 devra, après enquête pertinente, rendre une 
décision quant au dépôt ou non d'une plainte au Comité de discipline 
et motiver ses décisions. 

11 sera responsable des recherches, démarches et entrevues requises, de 
la correspondance relative à ses décisions et des rapports pertinents aux 
enquêtes qui lui seront confiées. Le cas échéant, il assumera la prépa-
ration des dossiers pour l'audition disciplinaire consistant, entre autres, 
à établir la preuve de sa plainte, préparer les témoignages, choisir la 
jurisprudence pertinente, obtenir les expertises et recommander les 
sanctions. 

Exigences 

a) Être membre de l'Ordre des ingénieurs du Québec. 
b) Avoir un minimum de 10 ans de pratique professionnelle. 
c) Posséder de bonnes connaissances des diverses disciplines et milieux 

de l'exercice de la profession. 
d) Être disponible pour des déplacements fréquents dans toute la 

province. 

Qualités requises 
Facilité en relations interpersonnelles, ouverture d'esprit, rigueur intel-
lectuelle et engagement professionnel. Maîtrise des communications 
écrites et verbales, en français et en anglais, et connaissance de la bureau-
tique. Une formation en techniques d'enquêtes et d'entrevues sera un 
atout de même que la connaissance des législations et réglementations 
professionnelles concernant la profession d'ingénieur. 

Classe d'emploi : XII 
Échelle salariale 
au 1" avril 2007 : Entre 68 819 et 89 465 $ 

Statut : Poste permanent syndiqué 
Date d'entrée en fonction : 1er avril 2007 

Envoi des candidatures 
Vous êtes priés d'adresser votre candidature, accompagnée d'un écrit sur 
vos motifs d'intérêt pour le poste et d'un curriculum vitae complet, 
avant le 15 décembre 2006 à : 

Mme Francine Beauchamp 
Coordonnatrice aux ressources humaines 
Ordre des ingénieurs du Québec 
Gare Windsor, bureau 350 
1100, rue De La Gauchetière Ouest 
Montréal (Québec) H3B 2S2 
Courriel : rh@oiq.qc.ca 

L'Ordre des ingénieurs du Québec souscrit pleinement aux principes 
de la Loi sur l'équité en matière d'emploi. Seules les personnes convoquées 

en entrevue recevront un accusé de réception. Le masculin est utilisé 
sans aucune discrimination et uniquement pour alléger le texte. 

a Ordre 
; des ingénieurs 

fe#' du Québec 

Mise au point 
À la suite de la publication de l'article Dessous pour béton 
dans l'édition d'août-septembre de PLAN, veuillez prendre 
note de cette mise au point. 
La barre d'armature V-Rod telle que fabriquée présentement 
par la firme Pultrall est exactement représentative de celle 
brevetée (américain) en 1986 par Mme C. L'Espérance, ing. et 
M. Germain Bélanger, ing. 

Brevet américain : N° 4,620,401 
Brevet Canada : N° 1,238,205 
Brevet Europe : N° 86,105,617.4 

Le brevet obtenu portait autant sur l'application de la 
barre d'armature que sur sa composition et son procédé 
de fabrication. 
Les matériaux constituants de la barre, le procédé de 
fabrication, la géométrie ainsi que le revêtement de surface 
permettant l'ancrage au béton étaient tous des paramètres 
inclus dans les revendications des brevets obtenus à l'époque. 
Les travaux de développement effectués par Pultrall et son 
partenaire M. Benmokrane de l'Université de Sherbrooke 
ont porté uniquement sur la mise au point de la composition 
de la tige et de son procédé de fabrication, de façon à opti-
miser les résistances chimiques - mécaniques et thermiques 
de la barre pour lui donner une durée de vie supérieure à celle 
de l'acier lorsqu'utilisée dans des conditions environnementales 
sévères et agressives. 
Germain Bélanger, ing. 
26 octobre 2006 

Le Congrès de la fédération canadienne des 
étudiants et étudiantes en Génie (FCEEG) 2007 
présente « Du vrai génie pour le vrai monde » 
Du 2 au 8 janvier 2007, l'Université Concordia recevra 
des étudiant(e)s en génie de tout le Canada. 
L'événement se déroulera à l'hôtel Holiday Inn Midtown 
de Montréal. 
Professeurs, professionnels et entreprises sont invités 
à y participer. 
Possibilités : 
* Partenariat financier 
* Présentation aux participants 
* Organisation de visites industrielles, et plus encore... 

Pour de plus amples renseignements : 
Site Internet : http://www.cfescongress2007.ca 
Courriel : info@cfescongress2007.ca 

mailto:rh@oiq.qc.ca
http://www.cfescongress2007.ca
mailto:info@cfescongress2007.ca


Le futur plus-que-parfait 
Comme vous, bien des gens se soucient d'être en parfaite harmonie avec 
l'environnement dans lequel ils vivent. Il revenait donc à TOYOTA d'offrir 
une gamme de véhicules avant-gardistes propulsés par le groupe 
propulseur hybride le plus perfectionné au monde. Désormais, l'avenir 
se conjugue au plus-que-parfait. 

Déjà reconnu pour son économie 
de carburant par plus de 
750000 personnes dans le monde, 
le groupe propulseur hybride émet 
70% MOINS D'ÉMISSIONS 

génératrices de smog qu'un 
véhicule conventionnel. 
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Avec une garantie de 

5 ans ou 100 000 km sur le 

groupe propulseur et de 

8 ans sur les batteries, on peut 

affirmer que la tranquillité 

d'esprit fait aussi partie de 

l'équipement de série. 

Inutile de brancher votre véhicule 
pour le recharger. L'accélération 
aussi bien que la décélération 
produisent l'électricité nécessaire 
au moteur électrique ainsi qu'au 
chargement de la batterie. 

PRIUS 
4,0 L/100 km en ville 
4,2 L7100 km sur route 

CAMRY HYBRIDE 
5,7 L/100 km en ville 
5,7 L/100 km sur route 

HIGHLANDER HYBRIDE 
7,7 17100 km en ville 
8,3 L/100 km sur route 

® T O Y O T A 
Pour plus de renseignements, 
visitez toyota.ca 



RÉGIONALE DES INGÉNIEURS DE MONTRÉAL (RIM) 

.Mot du président 
R É F L E X I O N S DE F IN D 'ANNEE : 
COMMENT JO INDRE L 'UTILE A L 'AGREABLE. . . 
En cette période de l'année, 
nous voici encore dans cette fé-
brilité des préparatifs des Fêtes, 

v selon l'importance que nous ac-
p-.., cordons à la symbolique des 

I réjouissances de Noël ou de fin 
I d'année. En tout respect pour 
I les croyances des uns et des 

autres, vous me permettrez de 
présenter ici mes meilleurs vœux du temps des 
Fêtes, à tous les membres de la RIM. Puisse ce 
temps d'arrêt et de réjouissances collectives de fin 
d'année, constituer une opportunité réelle pour de 
moments agréables en famille. Ceci, en guise de 
récompense pour les multiples efforts et privations 
personnelles, que commandent bien souvent, notre 
vie d'ingénieur(e). 

Tout au long de l'année, nous avons été im-
pliqués, d'une manière quelconque dans diverses 
activités socioprofessionnelles, faisant appel à 
notre professionnalisme et surtout à notre capa-
cité d'innovation pour circonscrire les défis liés à 
cette palpitante vie d'ingénieur(e). Ces défis mul-
tiformes, font souvent appel à notre sens des res-
ponsabilités comme professionnel compétent et 
parfois aussi à notre sens d'implication sociale, 
tant sur le plan de la cellule familiale que sur le 
plan civique. 

Cependant, l'ingénieur est-il suffisamment con-
scient de cette notion si complexe de la conciliation 

famille travail, constituant un réel défi pour tout 
professionnel ? 

Dans cette course effrénée au service de notre vie 
professionnelle, avons-nous aussi passé avec succès 
le test de l'excellence dans cette conciliation famille 
travail, tout en méritant le respect de tous, par une 
implication sociale. Cette dernière peut aussi met-
tre en exergue, cette autre valeur si importante de 
notre implication sociale et d'entraide dans le milieu 
de l'ingénierie, y compris dans un des comités de la 
RIM puis... pourquoi pas en politique selon le parti de 
notre choix ? 

Tout en vous invitant à profiter de ces moments 
pour actualiser votre potentielle participation aux 
activités de votre Régionale et dans la collectivité en 
général, vous me permettrez de vous proposer 
cette petite distraction du temps des Fêtes, vous 
permettant de joindre l'utile à l'agréable... 

Veuillez répondre à l 'examen déontologique 
suivant, après votre festin de Noël, en précisant la 
section associée à l'article du code de déontologie 
des ingénieurs, ci-dessous : « Dans tous les as-
pects de son travail, l'ingénieur doit respecter ses 
obligations envers l 'homme et tenir compte des 
conséquences de l'exécution de ses travaux sur l'en-
vironnement et sur la vie, la santé et la propriété de 
toute personne ». 

Déontologiquement vôtre... 
Sid Zerbo, ing. 
President@rim-oiq.org 

CONFÉRENCE 
LA PROPRIÉTÉ INTELLECTUELLE DANS 
Dans le cadre de l'exercice de sa profession, l'ingénieur 
québécois est appelé à concevoir des plans, esquisses, 
dessins, maquettes, à réaliser des inventions, ou encore 
à utiliser des marques de commerce ou des dessins 
industriels. Ces types d'ouvrages créatifs, dits de pro-
priété intellectuelle, sont légalement protégés au 
Canada par diverses lois. La Régionale des ingénieurs de 
Montréal invite tous les ingénieurs intéressés à con-
naître les différents types de propriété intellectuelle tels 
qu'inventoriés au Canada à assister à la conférence 
qu'elle organise le mercredi 6 décembre 2006. 

M. Jean-Marie Paquette, conseiller à l'Office de la 
propriété intellectuelle du Canada, décrira également 

LA PRATIQUE DU GÉNIE A U QUÉBEC 
les lois que les ingénieurs sont sensés connaître afin de 
protéger leurs propres droits et de s'assurer de ne pas 
enfreindre ceux d'un tiers. 
• Date : le mercredi 6 décembre 2006, 18 h 
• Lieu : Hôtel Ruby Foo's, au 7655, boul. Décarie à 

Montréal près du Métro Namur. 
• Coût : le prix d'entrée est de 20 $ taxes en sus 

(22,79 $) pour les ingénieurs membres de la RIM et 
25 $ taxes en sus (28,49 $) pour les non-membres. 

• Un goûter et du café seront servis et le stationnement 
est gratuit. 

Musandji Fuamba, ing. Ph.D. 
Directeur Comité Conférences 

s Ordre 6830, avenue du Parc, bureau 568, Montréal (Québec) H3N 1W7 «Téléphone : 514-270-6917 
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Le programme financier pour professionnels 
Être membre de la SERVIQ comporte ses privilèges. En plus de vous 
reconnaître comme professionnel accompli, la Banque Nationale vous offre 
aussi la possibilité de profiter d'un programme financier sur mesure. 

Grâce à une gamme complète d'avantages tels certaines gratuités sur les 
frais bancaires de votre compte et des taux réduits sur diverses solutions 
de financement1, vous réaliserez des économies appréciables. 

1888TELNAT-1 (1888835-6281) www.bnc.ca/professionnels/ingenieurs 

serviQ 
www.reseauIQ.qc.ca 

BANQUE 
NATIONALE 

1 Sujet à l'approbation du crédit. LA PREMIERE BANQUE AU QUEBEC 

http://www.bnc.ca/professionnels/ingenieurs
http://www.reseauIQ.qc.ca


T t M I E U X 
V « / C O N S O M M E R 

P O U R M I E U X P E R F O R M E R 

Vous songez à rénover, à 
agrandir ou à construire 
un bâtiment? 
Consultez un expert en énergie 
d'Hydro-Québec dès le début 
de votre projet. 

Programme 
Appui aux initiatives -
Optimisation énergétique 
des bâtiments*. 

• Réduction des coûts 
d'exploitation 

• Récupération rapide 
de l'investissement 

"Certaines conditions s'appliquent. 

Pour en savoir davantage et 
découvrir comment ce programme 
a aidé des entreprises comme la vôtre 
à devenir plus rentables, rendez-vous à : 

www.hydroquebec.com/affaires 

Hydro 
Québec 

http://www.hydroquebec.com/affaires

